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Derrière l'eau, un métier. 

Quand vous buvez UII vern d'eau daire, " quoi pensez-vous? 
A ritn. Au plnisir de vous désaltérer. 

C'est à nous de prévoir, concrooir, wnI-rôler pour 
que œHe eau amve claire à votre vern. 

Distrilmer l'eau, c'est lin métier. C'est nom méfier. 

RENDONS SERVICE A LA VIE 

maryté 
80unQUE 

3. rue Durand 
Montpellier 

Vous présente ses meilleurs vœux 
et vous invite aux 

l E -4 %e 
à 10 caisse 

ParkIngs : GARE5-LAISSAC-GAMBrnA-Parcmètres 

-OLIVIER 
Génie civil 

Statians d'épuratian 
Ouvrages Béton Armé 
Réservoirs - Bâtiment 

17, Chemin de st-Hubert - 34970 LATTES - (f, 67 58 2500 

L E MONT CARMEL 
le vêtement professionnel 

38, rue du P ré- Chesnay 
2 2 007 St-B RI EUC 

T éL 9EL94 _02 _72 

\I0\TPELLIER 

SPÉCIAL INVESTISSEUR 
- LOI MÉHAIGNERIE -

LA VILLA RUBENS 
Du 2 au 4 pièces 

à partir de 7 200 F/m' 

• ÉCONOMIE 
d'impôts SUI le revenu 

jusqu'à 60 ()()() F 

• RENTABILITÉ 
immédiate et garanlie 

.PRÉTPLS 
à7,5% 

Tél. : 67 47 98 27 

,': :: :. 
1500 Av. dt II PorrIpIgtuM. 34bOO IIcntptllier Til.: S1.7t.ItJ,7f 

POUR VOUS AIDER DANS VOTRE RECHERCHÉ IMïVloBILIERe' _____ . _ .. _ , _________ . ,__ _ __ _ . ,',' .>_- _ f -. •• 

Notre but é tant de v o us aide r dans la rech e rche d'une a cquis itio n ilTUTlo biliè re, que lques info nna lio ns vous concernant pourraie n l 
n o us pem1e ttre d e vous g uide r plus utile m e nt d a ns vos d é marches. N o us a vo ns é tabl i à votre intentio n un questionnaire que n o us 
vo us d e mando ns de bie n voulo ir remplir a vec beaucoup d e p récis io n , pour mie ux cible r ce que vous recherch e r, e t retourne l' à : 

Maison 
Appa rte m e nt 

N e uf 
o 
o 

SEDW L.R. - Parc Club du Millénaire- Bâtiment 17-01 
10257 nte Henri-Becquercl - 34036 Montpellier Cedex l '" . ,.ous VO/IS en re,nere/o ru; 

Ancien 
o 
o 

B U DGE T E NVISAG E 

__ <,'. ' ___ "-.""" ~, ~,. "",,·,· __ ·.r, 
~_~.!r __ --';II,...~ .. 1.I:c .... -:-..z:::f... i ~ '. to' :.. .. ~ •• !', '~~ 

e ntre 150.000 F e t 3 00.000 F 
e ntre 3 00.000 F et 4 5 0 .000 F 
e ntre 4 5 0.000 F e t 6 00.000 F 
e n tre 600.000 F e t 1.000.000 F 
Plus d e 1.000.000 F 

o 
o 
o 
o 
o S tudio F2 

o 0 
F3 F4 
o 0 

F5 
o 

F6 plus 
o 0 V o tre a ppo rt pe rsonne l : . . .............................................. . 

A C Q U IS ITION D EST INEE A 

~ .... ........................................................................................ . 
R és ide nce princip a le 
R éside nce seconda ire 
fn vesti ssem e nt 

o 
o 
o N o m ............................................ . . . ................................ . 

P I'én o m .................................................. Age .............. .. 
A dresse ...................................... . ................................... . 
...................................................... T é l : ........................ .. 
Pro fess io n ....................................................................... L oyer e n v is agé ......................................................... . . . .. . 
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c oordonnées aux professionnels Qui p e uvent vo us 

o 6.000 11 8.000 F o 12.000 à 16.000 F doc unlenter (sans engagement) '? 

o 8.000 à 12.000 F o + de 16.000 F O UÎ 0 Non 0 
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e Budget Primitif 1993 de la Ville de Montpellier sera 
voté le 26 janvier lors du Conseil Municipal. 
Toutefois, dans le cadre d'une démarche démocratÛ/ue 
et du souci de transparence et de concertation, le 

Conseil Municipal du 21 décembre 1992 a donné lieu à un débat 
d'orientation budgétaire pour l'année 1993. 
Malgré un contexte difficile - resserrement des financements de 
l'Etat, insuffisance des contributions des autres collectivités locales, 
Montpellier propose en 1993 un budget équilibré et harmonieux. 
Ce budget permet de respecter 5 grands principes : 
-assurer un service public croissant, spéciolement dans le domaine 
de la solidarité, tout en maîtrisant les dépenses de fonctionnement, 
-comprimer la charge de ta detfR. grâce à la maîtrise parfaite des 
outils financiers à la disposition des collectivités locales et à celle des 
grands équilibres financiers. 
-assurer la continuité de l'effort d'investissement de la ville par un 
financement harmonieusement réparti entre autofinancement et 
emprunt 

secteur sensible des bâtiments et travaux publics et favoriseront la 
création d'emplois dans ce secteur. 

Renforcer la solidarité de Montpellier LR Technopole -
Cité Cœur 
Le Budget 1993 renforcera les solidarités communales : 
-avec la rénovation des crèches Louise Guiraud, Cléonice Pouzin et 
la création d'une halte-garderie à Antigone-Coupole; 
-avec l'aménagement du Centre de Loisirs Astérix à Grammont, de 
l'Ecole du Petit-Bard et Blaise Pascal; 
-avec les subventions versées à l'OPAC au titre du logement social, 
Blaise Pascal-Consuls de Mer. 
La subvention au Centre Communal d'Action Sociale augmentera 
de 12 % etnous poursuivrons notre action en faveur des jeunes dans 
le cadre du Conseil de Prévention et de la P A.I O. 

Protéger l'environnement 
En 1993, nous protégerons l'environne­

-prendre en compte un retour fiscal 
conséquent permettant d'assurer une 
croissance non négligeable de l 'assietfR. de 
fiscalité de la ville. BUDGET 91: 

ment: avec la poursuite de l'aménage­
ment des pistes cyclables, l'aménagement 
des parcs Sainte-Odile, Bagatelle, 
Azéma, et des Squares Boussinesq, Ben­
jamin Milhaud, Méditerranée, Tour 
des"Pins. Nous poursuivrons aussi notre 
programme d'économie d'énergie. 

-limiter l'évolution de l'impôt à l'évolu­
tion du taux de l'inflation. A ma 
connaissance, nous sommes la seule col­
lectivité locale de la région à atteindre cet 
objectif 
Nous aurons l'occasion dans le "Mont­
pellier Notre Ville" du mois de février de 
présenter d'une manière complète le bud­
.get wu. 

• POURSUITE 
DES E UIPEMENTS 

DE UARTIER Poursuivre l'équipement 
des quartiers 
1993 verra aussi la poursuite des équiPe­
ments de quartiers : 

Aujourd'hui, je voudraiS simplement 
vous présenter les projets d'investisse­
ment pour l'année qui vient. DU MONTANT DES 

En ce qui concerne le culturel, création 
de la Bibliothèque Tastavin (8 MF), 
aménagement de salles de spectacle, 
T.Q.M., JAM, Chai Léa Lagrange. 
Nous continuerons à aménager la 
bibliothèque centrale et les bibliothèques 
annexes. 

Cette année, nos efforts d'équiPement se 
poursuivront. Nous proposerons un 
montant d'équipement de 348MF en 
1993. (Il était de 341MF en 1992 et de 
280MF en 1990 hors Corum). 

STISSEMENTS 
• REDUCTION En ce qui concerne les équiPements sco­

laires (36 MF): avec la construction du 
Groupe Scolaire les Garrats, de la 
maternelle Blaise Pascal, du Groupe 
Scolaire de la Cité Mion. Nous aména­
gerons aussi les Maisons pour Tous 
Albert Camus, Ricotni! et George Sand. 
Les équiPements SPortifs ne seront pas 
oubliés dans les quartiers (36 MF), avec 
la rénovation indispensable du Centre 
NautÜjue de la Paillade, la construction 

Le budget d'investissement se partage en 
quatre grands secteurs qui reflètent les 
domaines prioritaires de l'action munici­
pale. 

DE L'ENDETTEMENT 

Réalisation de grands 
équipements spécifiques 

• AUGMENTATION 
DES IMPOTS LIMITEE 

En 1993, le dynamisme de la ville conti­
nuera à se manifester à travers la réali­
sation de grands équiPements spécifiques : 

A L'I 
- aménagement du Centre ChorégraphÛ/ue Dominique Bagouet 
Première tranche, 6 MF de francs ; 
- aménagement du Centre d'Art Contemporain indispensable pour 
accueillir la Collection Lambert. 12 MF de francs ; 
- déménagement de la Médiathèque à Antigone aux Echelles de la 
Ville. l a MF defrancs; 
- des opérations de grande voirie, pour 42 MF (déviation de Juvi­
gnac, diffuseur Rondelet, Avenue Pierre Mendès-France); 
-Participation de la Ville pour la construction de la Faculté de Droit. 
15,8MF; 
Tous ces travaux, naturellement, dynamiseront particulièrement le 

de la piscine Paul Valéry, l'aménage­
ment des gymnases Couderc, Achille, les Arts ... et la rénovation des 
terrains de sports au ComPlexe de Grammont 
Ces investissements sont rendus possibles car la Ville a des finances 
très saines grâce à la mise en oeuvre d'une gestion rigoureuse et per­
formante. La Ville poursuit sa politique d'allègement de la dette et 
rembourse par anticipation ses emprunts. 
Nous pouvons regarder le plus sereinement possible l'avenir, conti­
nuer à dynamiser notre ville et renforcer la solidarité. 

Bonne et Heureuse Année à toutes les 
montpelliéraines et à tous les montpellié rains. 

Georges FRECHE, Député-Maire de la Ville de Montpellier 
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LE PARC DES JARDI 

DE LA LIRO DE 
'~u centre de la ville, quotidiennement, l'histoire, la densité, la vivacité. A la périphérie, donnons-nous autre chose: l'espace, le soleil, la déconcentration, le 
channe de la nature, ses odeurs, ses couleurs. C'est ce que la Zac des Jardins de la Lironde propose ici." (note de J'architecte Christian de Portzamparc). 

L'ouverture des bassins du Parc des Jardins de La Lironde 

au coeur de Port Marianne fait partie des mesures prises 

par la Ville pour embellir et protéger son environnement. 

es bassins du Parc des 
Jardins de la Lironde, 
vastes espaces enga­
zonnés aménagés en 

pente douce de part et d'autre de La 
Lironde, offrent aux montpelliérains un 
nouveau lieu de détente et de promenade. 
Situés au coeur de la future ZAC Port 
Marianne-Jardins de La Lironde, ils s'in­
tégrent totalement dans le vaste parc 
public central de 8 hectares dessiné par 
Ouistian de Portzamparc, architecte de la 
ZAC. Ces espaces sont destinés à accueil­
lir des jeu.'( d'enfants, des terrains de 
pétanque et, àtenne, lep!ateau sportif de 
la future école qui sera construite juste à 
côté. 

UN R U I SSEAU 

CAP R IC I EU X , 

HI IIN MA IT RlSE 

Les bassins de La Lironde ont aussi un 
rôle technique: ils doivent contribuer à 
mieux maîtriser le débit de la rivière en 
cas de pluies violentes. 
La Lironde est un ruisseau situé à ['Est de 
['agglomération, et que peu de montpel· 
liérains connaissent, sauf [es quelques 
riverains qui ont pu faire parlois les frais 
de ses débordements intempestifs. Elle 
prend sa source sur la commune de Cas· 
telnau-Je-Lez, draine un bassin versant 
de 350 hectares, puis traverse la corn· 
mune de Lattes pour se jeter dans ['étang 
du Méjean. Dans sa traversée de Mont­
pellier, elle est restée dans sa majeure 
partie à J'étal naturel, avec une ripisylve 
constituée d'arbres à feuilles caduques el 
d'arbustes. 
Le IiI a été aménagé et minéralisé dans sa 
traversée du Parc du Millênaire. La végé­
tation a été reconstituée par plantation 
d'arbres en haute futaie. 
Comme tous les petits ruisseaux méditer-
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ranéens, La Lironde a un régime d'oued. 
Pratiquement à sec la majeure partie de 
J'année, elle peut avoir des crues sou­
daines qui se produisent le plus souvent à 
l'automne. Pour dompter ce ruisseau 
capricieux, un schéma directeur d'assai­
nissement pluvial du bassin versant a été 
élaboré. Les bassins de retenue figurent 
parmi les dispositifs les plus appropriés. 
En cas de pluie violente, les bassins 
stockent l'eau que la lerre ne peut plus 
absorber. Ils se vidangent ensuite très 
lentement, restituant au ruisseau les eaux 
retenues, après le passage de la crue. 
Ds pennettent de retrouver les conditions 
naturelles d'écoulement pour toutes les 
situations pluviométriques, Ils ne sont en 
fait vraiment utiles que pour [es pluies 
exceptionnelles, telles qu'il en arrive en 
moyenne tous les 30 ans, voire tous les 
100 ans. 
Aujourd'hui, deux bassins situés de part 
et d'autre de La Lironde sont construits. 
Ds ont une capacité de l3000 m3. Ils 
constituent [a première tranche d'un équi­
pement qui sera achevé en 1993 par 
l'aménagement de deux autres bassins 
situés immédiatement en amont, et qui 
offriront une capacité supplémentaire de 
5500 ml. Sur le territoire de Montpellier, 
un bassin de retenue des eaux pluviales 
est déjà en service: Les Bouisses sur le 
Rieucoulon, en amont immédiatement de 
la route de Lavérune. Six autres ouvrages 
sont programmés et font l'objet de 
réserves foncières: Massane, Valsiere, 
Château d'O et Colombière sur le Verdan­
son, Val deCrozesurle Rieucoulon, Com­
bemale (Garosud) sur le Rondelet. 
Tous les aménagements traduisent le 
souci de la Ville de bien maîtriser son 
développement en donnant la priorité à 
l'embellissement et la protection de notre 
environnement pour le bien être de tous 

MO~TPF.LLIER S " T R E 

La Lironde, presqU'à set: pratiquement toute l'année pourra déborder sans risques pour 
les riverains. 

De l'herbe, des jeux d'enfants, des bancs prendront bientôt place sur cette grande plaine 
de détente et de promenade. 
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LE PASSE 
RETRO 
DUSQU 
P CHO 

e gros champignon 
moussu, les poissons 
rouges, le manncken­
pis, et les cygnes élé­
Planchon font partie du 

pammome nostalgique de nombreux 
montpelliêrains. Depuis que la ~faunen 

poétique de Valery Larbaud, s'abreuvant 
ud'air frais et d'ombre~ avait fait place à 
quelques spécimens de nature plus agres­
sive, le jardin, il est vrai, avait beaucoup 
perdu de son channe. Depuis longtemps, 
son rôle semblait se limiter à celui de salle 
d'attente de la gare SNCF voisine, et de 
promenade pipi pour chiens téméraires et 
élégants. 
En inscrivanl dans son budget 92, le pro­
gramme de réhabilitation de ce jardin qui 

~;~;. les intéressants dans 

sépias ... 

De retour d'Angleterre, l'Empereur 
Napoléon III lance dans les années 1850, 
la grande vogue des parcs exotiques avec 
kiosques, étangs et vastes pelouses. 
Deux pépiniéristes parisiens, les frères 
Bühler, règnent alors en maître sur l'art 
d'allonger les courbes d'une allée par le 
jeu des perspectives, de créer des 
pelouses sans morcellement et de tisser 
un véritable réseau de relations qui leur 
assure fortune et célébrité. Plus de 50 
parcs disséminés dans toute la France 
témoignent encore aujourd'hui de leur 
véritable génie paysager: panai les plus 
connus, "le Parc de la Tete d'O( à Lyon 
ou celui du "Thabor" à Rennes. C'est en 
1857, que le Conseil Municipal de Monl­
pellier, sur une proposition du Maire 
d'alors, Jules Pagézy, confie aux paysa­
gistes parisiens la décoration dujanlin de 

la gare P.L.M., dénonuné plus tard 
square du chemin de fer, et enfin, en 
1910, square Planchon. L'originalitéde ce 
jardin provient de sa pièce d'eau où flotte 
un ilot moussu et de la variété de ses 
arbres exotiques: liquidambar, ginkgo 
biloba, févier d'Amérique, cèdre du 
Liban, etc. 
L'esquisse du projet, tel qu'il fut conçu à 
l'époque, ne figure malheureusement 
plus dans les archives. C'est donc à une 
réhabilitation udans l'esprit" de l'art pay­
sager du 19ème siècle tel qu'il fui conçu 
par les frères Bühler que s'est attaché le 
Service des Espaces Verts de la Ville de 
Montpellier. S'inscrivant dans [e cadre 
général de l'amélioration de l'environne­
ment de la gare de Montpellier, cette 
réhabilitation s'est ordonnée autour de 
quatre points essentiels: 
• une fermeture du square par des 
grilles interrompues par trois portaJls, 
comme à l'époque de la création de cet 

espace et supprimant ainsI les trois 
récentes entrées latérales qui banalisaient 
le jardin et lui enlevaient une partie de son 
intimité; 
• une végéta1isation des parterres 
verts, aujourd'hui épars el endommagés, 
en s'inspirant de la liste des végétaux pré­
conisée par les frères Bühler ; 
• une remise en état des allées, 
notamment une épuration des courbes, 
des cheminements et un soulignement de 
son tracé à l'anglaise par un cani\'eau en 
caJade, sur J'exemple du "Plateau des 
poètes~ dessiné par les frères Biih[er à 
Béziers ; 
• une création de mobilier urbain en 
fonte, en fonne de ceps de vigne, sur 
l'exemple des bancs et lampadaires des 
vieilles cartes postales du square au début 
du siècle. 

MONTPELLIER NOT R E 

Le portail d'entrée: une meilleure sécurité et une fenneture noctume. 

L'ensemble decet aménagement aura été 
réalisé pour un montant de 1,5 MF. Il 
convient d'ajouter deU.'C données impor­
tantes à ceUe réhabilitation: la mise en 
valeur par un entourage végétal de [a sta­
tue de Planchon érigée en 1894, et le 
déplacement, le long de la rue Jules 
Pagéty, de l'aire de jeux souhaitée par les 
habitants du quartier. 

Situé sur l'axe de circulation gare-centre 
ville et au centre du terminal de laSMTU, 
le square Planchon réhabilité retrouve 
ainsi sa liaison fonctionnelle piétonne. II 
est un lieu d'accueil etun espace de repos 
intime à proximité de la gare SNCF et 
redevient un poumon vert du patrimoine 
historique, restauré et préseIvé. Ouvert 
de 8 h 00 à 18 h 30, le square Planchon 
bénéficiera, pour la fenneture nocturne, 
des services de la PoUce Municipale. 

JULES 
EMILE 

PLANCHON 
Oirecteur pendant 22 ans de J'Ecole de 
Phannacie de Montpellier, Ju[es-Emile 
Planchon est à l'origine de la découverte 
du phylloxérn, sorte de pucerons jaunà· 
tres, qui ravagèrent les vignobles français 
dans la deuxième moitié du XIXème siè­
cle. Désigné, avec deux autres cher­
cheurs, par la Société Centrale d'Agricul­
ture de l'Hérault, i[ se rend en Amérique, 
en 1873, et en ramène des plants résis­
tants à l'insecte dévastateur. Il meurt à 65 
ans, et les vignerons reconnaissants, lui 
érigent une statue où un travailleur offre à 
Planchon, dans un élan de gratitude, une 
grappe de raisin. L'aire de jeux déplacée le long de la rue PageZ)'. 

OUVERTURE DU PARC DE MERIC 
..-..J n attendant l'ouverture au 
I..!!:I public de la partie historique 
du Domaine de Meric, villégiature 
d'été de la famille du peintre Frédéric 
Bazille, la Municipalité a aménagé sur 
[e site des aneiens vergers et vignobles 
de la propriété, une grande plaine d'ac­
tivités libres agrémentée d'équipe­
ments legers et aires de jeux. Les 
montpelliérainsdisposent ainsi, depuis 
le 1er décembre dernier, d'un nouveau 
parc public prolongé d'un magnifique 
domaine boisé le long des berges du 
Lez. L'accès au parc est situé rue Fer­
rand. Un parking a été aménagé pour 
accueillir le public. Horaires d'ouver­
ture: 9hOOà 17h00. 

1 ~ li 3 , . . 5 
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PROFESSIONNELS, 
PARTICULIERS 

Découpez ce bon et retournez-le à 
SEDIP - Parc-Club du Millénaire - BI 17.01 

1025, rue Henri-Becquerel 
34036 MONTPELLIER CEDEX 1 

Je désire recevoir ....... exemplaire(s) du numéro hors-série. 

Le numéro hors-série 1993 de 
Je règle 45 F x ......... exemplaire(s) par 

Chèque bancaire 0 Chèque postal 0 
(Libellez votre chèque à l'ordre de SED!P) 

Nom: 

Prénom: ........... .......................................... . 

Adresse: ..................................................... . 

est en vente dans tous les kiosques, 
-ou par courrzer 

en utilisant le coupon ci-contre 
Code Postal: .. ........................................... .. 

Ville : .......................................................... . 

Cette année encore, le plus grand des administrateurs 
s'est fait tout petit pour mieux vous servir. 

le Colbert 
REPERTOIRE DES ADMINISTRATIONS 

DE L'HERAULT 

J EAN·BAPllSTE COLBERT (1619-1683). surintendant des bâtiments, contrôleur des finances, secrétaire d'êtat à la 
maÎson du roi, exerça son activité dans tous les domaines de l'administration publique. COLBERT favorisa le 

commerce, multiplia les manufactures d'Etat el réorganisa les finances, la justice et la marine. 
AUjourd'hui, ce grand homme, père de l'administration moderne, se fait tout petit pour mieux vous servir ... 
LE COLBERT, répertoire des administrations et des grands services publics de l'Hérault, est un outil de travail 
indispensable. Sous une forme claire, sobre el fonctionnelle, il vous permet de communiquer efficacement avec les 
administrations du département de l'Hérault 
Par la somme d'informations classées judicieusement, LE COLBERT vous évite des recherches el démarches 
fastidieuses. Il vous indique: 

-les lignes téléphoniques directes du Secrétariat 
-le nom des décideurs 
-les statuts de l'ensemble de la fonction publique 
- el de nombreux renseignements utiles pour vos affaires ou votre travaiL 

Sur voire bureau, dlez vous, à la place de choix qui lui revient, LE COLBERT vous servira, comme le grand ministre servit 
son roi, avec précisiOn, sérieux et eff"K:acdé. 

Commandez-le dès aujourd'hui, 
il vous servira toute l'année. 

r---------------------------------------------------- ----------------------------------------------, 

, , , , , 

Nom: ................................................................................................................................... .......................... . 

Société: ........................................................................................................................................................ . 

Adresse: ............. ... ....................... .. ......... ... ................................................................. .. .................... .. ... .. ... . 

Code Postal : ..................................... Vi lle : ........... .. .... ............................................................................. . 
Je désire passer commande dès aujourd'hui de ......... exemplaires du COLBERT 1993 

Je vous envoie maintenant la somme de 390 F par exemplaire, 

soit 390 Frs x .......... = .................. Frs, + 20 F de port 
Par CCP ~ MANDAT LETTRE 0 CHEQUE BANCAIRE 

~ à~~ , 
dl! SEDIP COMMUNICATION LANGUEDOC-ROUSSILLON 

, Parc-Club du Millénaire - 1025, rue Henri-Becquerel - Bt 17;01 , 
i 34036 MONPELLIER Cedex 01 - Tél. 67 64 64 90 - Fax 67 65 30 97 : L __________________________________________________________________________________________________ ! ------____ -" 
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POS 

-Elaboration 
= 

Révision -Secteur sauvegardé 

REVISION DU POS DE 1990 
La révision du POS de 1990 a pour objectif d'intégrer la 

réalisation du TGV et du doublement de l'autoroute A9. 

l''''n araIlèlement à l'élaboration du 
... Plan d'Occupation des Sols 
(P.O.S.), le Conseil Municipal a prescrit 
une révision du P.O.S. de 1990, principa­
l t . des projets de 
l'Ëtal en matme de grandes infrastruc· 
tures routières et ferroviaires (TGV et 
doublement de l'autoroute A9). 
Le projet de révision du P.O.S. a été pré-­
senlé lors de l'exposition publique qui 
s'est tenue à la Mairie en décembre, et 
lors de plusieurn réunions avec les mont· 
peUiérains, les professionnels, les asso­
ciations, etc. 
Le dossier complet, quant à lui, sera mis à 
disposition du public pendant le premier 
trimestre 1993, à des dates qui seront 
précisées ultérieurement dans la presse. 
La principale nouveauté de ce projet de 
révision consiste à classer en zone NAO (à 

COS" 0) particulière, l'ensemble des 
terrains situés au sud de l'autoroute A9. 
L'urbanisation de ce secteur ne pourra 
donc se faire que sous la fonne de modifi­
cation de P.O.S. ou de zone d'aménage-­
ment concertée (ZAC) une fois que l'Etat 
aura établi précisément l'ensemble des 
infrastructures nécessaires aux grands 
moyens de communication. 
Autour de la future gare TGV notamment, 
œttezone NAO a pour vocation d'accueil· 
lir un centre de communication et 
d'échange international qui devrait être, à 
l'aube du 21e siècle, un élément-clef de la 
dynamique économique de Montpellier. 
Pour les autres secteurs, la révision du 
P.O.S. respecte l'économie générale du 
P.O.S. de 90 etconfinnela rêalisation des 
quartiers de Port Marianne, de Garosud, 
d'Agropolis-extension et du Lez vert. 

ELABORATION DU P.O.S DE 1992 
La nouvelle élaboration du P.O.S prescrite à la suite de 

l'annulation du P,O.S de 1985 fait l'objet d'une vaste 
concertation qui se poursuit en janvier. 
.... insi que le développait le 
ra..!I numéro de décembre de 
~Montpe!lier Notre Vi1le~, un nouveau 
P.O.S est en cours d'élaboration sur la 
partie du territoire communal non cou­
verte par le P.O.S de 1990 et par le se(> 
teur sauvegardé. 
Une grande e.xposition et une réunion 
publique, une séance de la commission 
extramunicipale d'urbanisme avee les 
associations de quartiers et les associa­
tions concernées par l'urbanisme et l'en­
vironnement, une réunion ave<: les pro­
fessionnels de l'urbanisme et de la 
construction, entre autres, ont été l'occa­
sion d'établir une concenation sur ce pro­
jet de P.O.S. 
Ainsi, le Conseil Municipal tirera fin jan­
vier 1993 un premier bilan provisoire de 
cette concertation et arrêtera le projet 
pour qu'il soit transmis pour avis aux per-

sonnes publiques associées et consultées 
(Etat, Région, Département, Chambres 
consulaires, communes limitrophes). 
Enjanvier, la concertation se poursuit; la 
Direction Aménagement Programmation 
de la Ville reçoit toutes les personnes sou­
haitant faire connaître leur avis ou sug· 
gestions (prendre rendez-vous en télé-­
phonant au 67 34 4215), 
Par ailleurs les panneaux de l'exposition 
sont maintenus à la Mairie jusqu'au 19 
janvier. Des fonctionnaires munitipaux 
seront sur place pour renseigner et écou· 
Ler le public. Le dossier d'élaboration du 
Pos modi6é, pour tenir compte notam· 
ment des résultats de la concertation, 
sera misà la disposition du public du 12 au 
19 janvier. La concertation sur le projet de 
révision du Pos se poursuivra ultérieure­
ment selon des modalités qui seront pre.. 
risées. 

MONTI'ELLIER 

DEMETER 1 TRI SELECTIF 

CHAPEAU VERT, 
CHAPEAU GRIS 
DEUX POUBELLES 
POUR LE GESTE VERT 
m vecDEMETER, Mont­
~ pellier est la première 

agglomération de plus 
de 100 000 habitants à 

mettre en place une filière complète de tri 
sélectif, acte fondamental du traitement 
écologique des déchets ménagers, qe: 
permet de recycler au maximum les pro 
duits récupérables et de supprimer les 
problèmes causés par les décharges 
actuelles. Plusieurs dispositifs, basés sur 
le tri sélectif, sont déjà connus et utilisés 
par les montpelliérains : 
• les points de propreté qui recueillent les 
produits reeydables (métal, papier, végé­
taux, huiles, etc.). Trois sont actuelle-­
ment en fonction sur la ville. Un qua­
trième ouvrira courant mars 93 . 
• les points verts, qui sont les COIlteneurn 
jumelés disposés dans toute la ville poury 
déposer le verre et le papier qui seront 
recyclés. Il y en a 400 sur Montpellier. 
A partir du 1er février 1993, quatre sec­
teurs de la ville: La Paillade/Celle­
neuve, Cévennes/La Martelle, 
Cévennes/La Cbamberte, Croix d'Ar­
gent/Estanove vonl servir de terrain 
d'essai à l'installation d'une deuxième 
poubelle, dite "poubelle verte". préfJg1l' 
rant le principe de tri au foyer qui sera 
plus tard étendu à toute la ville. 
Actuellement il est important de savoir 
Que la poubelle d'un montpelliérain 
contient en moyenne, 30 % de papier, 10 à 
12 % de verre, 10 % de plastiques, 5 % 
d'emballages, 3 à 4 % d'objets métalli­
ques ... autant de matériaux récupérables 
qu'il importera à l'avenir de savoir ent::re­
poser dans la poubelle correspondante. 
La poubelle verte, sera en effet réservée 
aux produits recyclables : bouteilles plas­
tiques, objets métalliques, boîtes de 
conserves, boissons en boites, papier, 
canon, emballages papier/carton. 

l n FEVRIER 1993 

DEMARRAGE 

DI! L A COLLECTE 

La poubelle grise, accueillera le reste des 
déchets (épluchures, emballages et films 
plastiques, briques (lait, jus de fruits), 
emballages polystyrène, papier alumi­
nium, couches, déchets divers ... ) . 
Ce sont 12000 foyers, soit près de 40000 
personnes, Qui vont être concernés par 
cette mesure dans un premier temps. Le 
dénlarrageeffectif de la collecte de la pou­
belle verte (un jour par semaine) est fixé 
au 1 .... mars 1993. En attendant, afin de 
mieux préparer la population à ce procêdé 
et faciliter l'installation de la deuxième 
poubelle, une personne mandatée par la 
Ville de Montpellier se présentera dans 
les forers concernés début janvier 93 pour 
donner tous les renseignements et 
conseils nécessaires. Les montpeIliérains 
sont il1\~tés à leur réserver le meilleur 
accueil. 
Tout au long du mois de jan.ier (voir 
encadré) des réunions d'infonnation 
seront organisées tous les mercredis à 
18 h 00. Une deuxième série de réunions 
~premier bilann aura lieu au mois d'avril. 
La distribution de prospectus explicatifs 

en boite aux lettres, la circulation d'un 
Bus·Info et la mise en place de renseigne· 
ments téléphoniques pennettront de 
compléter le dispositif d'infonnation et de 
répondre à toutes les questions que peu-

vent se poser les montpelliérains. 
Chapeau ven, Chapeau gris: triez .-os 
derhets ménagers avant de les jeter. Le 
geste \-ert, est un geste utile. Ayez le 
réflexe OEMETER. 

• 

LE GESTE VERT 
CHEZ VOUS 

POUBELLE VERTE POUBELLE GRISE 
Produits recyc1ables Le reste dei:. déchets 

1 1 

&uküJes plas""",, Resils dUri>OS 

1 Trollsparen/ts Epluchures 

1 1 
Objets métalliques EmbaJUJges d fiI'- p/asJiquts 
Boî/ts dt amservts Briques (lail,"" <kfruils, 
Boissons en boîtes eJc._! 

1 1 

Papier . Corlon Emba/loges polystyrène 
Emba/loges papier/Wrlml Papier aluminium 

1 

Couches 
Déchets diloers 

REUNIONS DJINFORMATION 
• Paillade 1 Celleneuve 

Maison Pour Tous Georges Brassens. AvenuE" du Comté de Nice. Les Tritons 
La Paillade - Nord - 34000 Montpellier 
~Iercredi 6 janvier 1993 il 18 h 00 

• Cévennes 1 La Martelle 
Maison Pour Tous ~laric Curie - Esplanade CeJleneu\'e - Ayenue de lodè\'e 
31000 r.,'lontpeUier 
Mercredi 13 janvier 1993 à 18 h 00 

• Cévennes 1 La Chamberte 
Cuisine Centrale - Route de Lavérune 
34000 MontpeUier 
;\tercrcdi 20 jam'Ïcr 1993 à 18 h 00 

• Croix d'Argent 1 Estanove 
Maison Pour Tous Marcel Pagnol. 64. route de I..avérune. 
34000 Montpellier 
Mercredi 27 janvier 1993 â 18 h 00 
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Du 4 au 6 décembre: Téléthon 91, plus de 7 M.F. récoltés sur l'ensemble 
de la région au tenne de ces trente heures d'animation non stop. 

-, -

11 décembre: "Je donne un jouet", sur la place du 
Nombre d'Or, une grande opératio n solidarité pour les 
enfants défavorisés de la ville. 

10 

4 décembre: 
les pomt:: du 
District nt 
la "Sainte­
Barbe". Tableau 
d'honneur sur 
la place de la 
Comédie. 

ent de t'hôpital de l'Aiguetonglle à 
8 décembre: dérnénagelft 

antaud de V\llelleuve· 

MONTPELLIER NOTRE V I LLE II J A N VIE R , . , . , 

1992 
Crèches collectives: 605 

~Ja~ro~;"1o!'~d·eill"[~,.~tsi.i.: ; ~ 
Crèches parentales : 256 

1155 
Haltes-garderies : 345 

Total! 1500 

EVOLVTION DU NOMBRE DE PLACES 
DU SERVICE PETITE ENFANCE 

1986·1991 
AVEC 
LE CONTRAT·CRECHE, 
MONTPELLIER 
LES STRUCTURES 
D'ACCUEIL 
DES TOUT·PETITS. 

-

1992·1996 
LE CONTRAT ENFANCE 
PERMETTRA 
DE MIEUX 

EN CHARGE 
L DES ENFANTS 
DE J A 6 ANS. 

LA VILLE DE 
MONTPELLIER 
CONSACRE SON PLUS 
GROS BUDGET DE 

A L'ENFANCE. 
EN 1991 : 56 MF. 

M O NT PE L LIE R NOTRE V I LLE II J ANV IER l , Il 3 , . , . , 

La Ville de 
Montpellier pratique 

depuis 1977 une 
politique active en 

matière d'Enfance et 
de Famille. 

De nom/muses 
actions favorisant la 

création 
d'établissements 

destinés à la petite 
enfance se sont 

développées entre la 
Ville et la caisse 
d'Allocations 

Familiales, qui ont 
permis de créer 15 

rwuvelles structures 
et de réaménager tous 

les équipements 
existants. 

Au-delà du Contrat­
Crêche, dont l'objectif 

est aujourd'hui 
atteint, cette politique 

de partenariat se 
prolonge à travers le 

Omtrat-Enfance. 
Celui-ci se traduira 
par la réalisation de 
365 rwuveJles Places 

d'aceueil pour la 
petite enfance. 

La municipalité 
marque aznSI sa 

volonté de poursuivre 
encore le 

développement de son 
programme d'aceueil 

des enfants de 
Oà6ans. 

D'ores et déjà, le 
budget consacré à 

l'enfance est le 
premier budget 

municipal, ce qui 
permet de Placer 
Montpellier au 2' 

rang des villes 
françaises en matière 
d'aceueil de la petite 

enfance. 
Montpellier, cité­
cœur, se félicite de 

participer au 
montage d'une telle 

entreprise. 

Georges Frêche, 
Député-Maire, 

Président du Conseil 
d'Administration 

du CHU 

Il 



e 2 décembre 1992, la 
Ville de Montpellier 
signait avec la Caisse 
d'Allocations Familiales 

de Montpellier-Lodève un "contraI­
enfance~ pour cinq ans. 
Ce contrat prend le relais du ~contrat 
crèche- qui avait été signé en 1986 et qui 
s'est tenniné le 31 décembre dernier. 
L'articulation des deux dispositifs va per­
mettre de polllSuivre le développement 
des airlies tout en assurant une politique 
de diversification des équipements. 
Depuis 1977, en effet, la Ville de Mont­
pellier a opté pour une politique en faveur 
de l'enfance qui a permis de tripler sa 
capacité d'accueil pour les enfants de 0 à 
12 ans. 

de 3 à 6 ans le mercredi et pendant les 
petites vacances (llO jours par an). 
Au total, le contrat-enfance aboutira à la 
création de 363 places tout accueil 
confondu, réparties de la manière sui­
vante : 
creation de 80 places de 
haltes-garderies 
D s'agit d'une extension de structure exis­
tante et de trois ouvertures. 
Création d'un jardin d'enfants 
de 40 places 
Le jardin d'enfant est une structure d'ac­
cueil pour les enfants de 2 à 5 ans. La 
prise en compte par la C.A.F. de cet 
accueil se fera: 
-en accueil pennanent pour les enfants de 
moins de 3 ans dont les deux parents ou le 

La crédIe "Blanche ....... ,..J!IRe structure modèle .. 1 a 
~ en clMemlwe la white de l'éminent professeur 
BrazeIton, pédiatre à Boston. 

En 1992, ce sont 5.000 places qui sont à 
la disposition des familles. 73 structures 
d'accueil travaillent en partenariat avec la 
Ville de Montpellier. Subventions, pres­
tations de service, mise à disposition de 
personnel et de locaux illustrent J'accom­
pagnement humain et fmancier auprès 
des différents gestionnaires. 
Le contrat-crèche a permis la réalisation 
de 476 nouvelles places de crè<:hes entre 
1986 et 1992. La Ville a inscrit son action 
en faveur de la petite enfance dans un 
effort continu et pluriannuel pennettant 
de rattraper le retard et de répondre aux 
besoins sans cesse croissant des usagers. 
Le contrat enfance s'inscrit dans la logi­
que et la continuité de cette action. La 
Ville marque ainsi sa volonté de polllSui­
vre le développement de son programme 
d'accueil des enfants de 0 à 6 ans. 
Le contrat -enfance est un contrat d'objec­
tif: la C.A.F. apporte une aide aux corn· 
munes qui font un effort pour accroître ou 
améliorer les structures d'accueil des 
enfants JUSQu'à 6 ans. 
Concrètement, à Montpellier, la Ville 
s'engage dans un programme quantitatif 
et qualitatif. 

363 PLACES D'ACCUEIL 

SUPPLEMENTAIRES 

Le programme prévoit la création de 
structures d'accueil des enfants de 3 mois 
à 5 ans, crèches -haltes garderies, jardins 
d'enfants, mais aussi la création de struc­
tures péri-scolaires accueillant les enfants 

12 

parent unique exercent une activité pro­
fessionnelle ou assimilée à condition que 
les tarifs pratiqués soient proches de ceux 
d'une crèche; 

- en accueil temporaire pour les enfants 
de plus de 3 ans quelle que soit la situation 
professionnelle des parents, et unique­
mtnt pour l'accueil complémentaire aux 
heures de fréquentation scolaire. 
De plus, cet équipement accueillera des 
enfants autonomes mais aussi des enfants 
handicapés. 
Création de 195 places de cen­
tres de loisirs maternel sanS 
hébergement. 
n s'agît d'une extension de structures 
existantes et de six créations. 

MONT"ELL1~R NOT R E 

Création de 48 places supplé­
mentaires en crèche 
On le voit, ce programme privilégie les 
enfants de 3 à 6 ans, et complète donc 
parfaitement le contrat-crèche qui accor­
dait la priorité à l'accueil des tout petits. 

Développer les œntres de 
100.irs pour les enfanb des 
écoles matemelles. 

AMEL I ORER 

ENCORE 

LA QUALITE 

DE L'ACCUEIL 

Ce volet du contrat prévoyant des 
mesures pour améliorer la qualité de l'ac­
cueil dans les structures constitue une 
des originalités du contrat enfance de la 
Ville de Montpellier. 
n inclut la création de postes, des 
mesures concernant la formation du per­
sonnel, l'infonnation des parents, les 
projets pédagogiques. 

Création de postes nouveaux 
Un poste de psychologue est créé. Cette 
personne aura pour missions principales : 
-la prévention auprès des enfants et des 
familles dans les haltes-garderies et les 
jardins d'enfants, 
. la formation du personnel. 
Seront créés également un poste relais 
assistantes maternelles et un poste de 
coordonnateur petite enfance. 

Depuis 1977. la ville d e 
Montpellier a m ultiplié sa 
capacité d ' accueil des 
enfants d e 0 à 11 ans. 

Fonnation du personnel 
n est prévu pour chaque membre du per­
sonnelune fonnation par an pendant cinq 
ans. Cette formation prise en charge dans 
le cadre du contrat, vient en sus des 
actions légales de formation permanente. 
Amélioration des centres de 
loisirs sans hébergement 
maternel 

Celte amélioration qualitative portera sur 
un réaménagement de structures, et la 
mise à disposition de personnels spéciali­
sés dans le cadre d'un projet pédagogi­
que. 

Organisation d'une "Biennale 
de l'enfance" 
Cette grande fête de l'enfance participera 
à une meilleure infonnation des parents. 

9 ,5 MI L LI ONS 

DE DEPENSES 

FI NANCE E S A 59 'ri 

PAR LA C.A.F. 

Pour élaborer le programme, la CAF a 
effectué un état des lieux donnant les élê­
ments de base suivants : 
population communale: 208.103 habi­
tants, 
population de 0 à 6 ans: 18.000 enfants, 
taux d'activité féminine: 44 % 
nombre d'enfants insoits à l'école mater· 
nelle: 9010 
taux de ressortissants du régime général : 
88% 
Le montant des actions en faveur de la 
petite enfance pour l'année 1991 fait 
apparaître une dépense annuelle de 
3.843F par enfant de moins de 6 ans, 
résidant sur la commune, toutes struc­
tures confondues. 
C'est cette évaluation qui a pennis de 
définir la clef de financement. 
Le programme entrainera, pour la ville, 
en cinq ans, 9,5 millions de dépenses 
supplémentaires pour le fonctionnement, 
soit 53tF supplémentaire par enfant. 
L'effort financier minimum était fixé par la 
Caisse Nationale d'Allocations Familiales 
à 300F par enfant au terme du contrat. La 
C.A.F. va prendre à sa charge 59 % des 
dépenses supplémentaires engagées par 
la Ville soit 3.7 millions. C'eslla clef du 
rmancement la plus favorable possible 
pour la Ville. 
La réglementation des contrats-enfance 
prévoit en effet que le pourcentage de 
cofinancement variede40 à 60 % en fonc­
tion des dépenses moyennes par enfant. 
Le taux très élevé obtenu par la Ville 
récompense en fait ses efforts el son 
dynamisme. 
D'autre part, en investissement, un pro­
gramme d'équipement de tOM. sera mis 
en place afin de créer les nouvelles struc­
tures de garde et d'accueil. 

MONTPELLIER 
CAF 

SIGNATURE 
DU 

CONTRAT 
ENFANCE 

De gauche à droite: Mme Molinier-Castan. 
présidente de la CAF Montpellier-Lodève ; 
Georges Fréche, député-maire; Christine 
Lazerges adjointe au maire déléguée à la 
Jeunesse et à l'enfance. Debout: M. 
Honiesseaux, directeur de la CAF. 

Par la signature du contrat enfance 
avec la Caisse d'Allocations Familiales, 

la Ville poursuit l'action engagée 
en faveur de l'enfance 

dans le cadre du contrat crèche, 
et diversifie ses équipements 

pour mieux accueillir 
les enfants de 3 à 6 ans. 

"un des contrats les plus 
originaux de France". 
Ill) 1 existe un partenariat très fm entre la caisse d'allocations 
... familiales et la ville de Mantpellier. 
Après avoir signé en 1986 le contrat-crèche le Plus important de 
France, 1U!US signons aujourd'hui cequi estcertoinement le cantrat­
enfance le Plus original de France. Original d'abord par la clef de 
financement qui accorde à la ville une subvention de 59% soit prati­
quement le maximum de ce que la CAF puisse offrir dans le cadre des 
contrats-enfance. Cette aide est fonction de l'effm fait par la ville 
dans le domaine de l'enfance. C'est doncunereconnaissance de notre 
dynamisme dans ce secteur. L'autre particularité du contrat c'est la 
p/aœ importante accordée aux aspects qualitatifs. ù contratprenden 
compte la formation du persannel, la création de posles nouveaux, en 
particulier un poste de psychologue, des actions pédagogil]zœs, etc. 
Mantpellier est une des seules villes en France à avoir intégré ce type 
d'actions au cantrat, marquant ainsi sa volonté de traiter aussi bien 
la qualité de l'accueil dans les structures que le nombre de places 
offert. ': 

Christine .......,. .. à I·;n. ug .... _ de la halte- Christine Lazerges 
garderie " La Maison clet: Enfanb". 

Mme PRESIDENrE DE LA CAF: 

Le jardin d'enfants "Les Boutons d'Or". Un deuxième 
jardin d ' enfants munklpal sera créé d .... le cadre du 
contrat enfance. 

... a ville de Montpellier donne 
~ la priorité à ses enfants. La 
Caisse d'Allocations Familiales par­
tage·t-elle cette priorité? 
Oui, le Contral Enfance s'intègre dans un 
dispositif national. La Caisse Nationale 
d'Allocations Familiales, dont je suis 
administrateur suppléant, fixe. au niveau 
national, des priorités sur 5 ans, à charge 
pour les caisses régionales de les mettre 
en oeuvre. 
n y a une dizaine d'années, priorité était 
donnée à la construction de maisons de 
vacances. A l'époque nous avons donc 
construit trois structures de tourisme 
social à la Grande Motte. 
Aujourd'hui la CNAF donne la priorité à la 
petite enfance. Cela tombe bien car la 
Caisse de Monipellier-Lodève est tout 
particulièrement axée sur la politique en 
faveur des enfants. 
Nous avons donc joué cette r.arte à fond, 
d'abord avec les contrats-crèçbe. puis 
aujourd'hui a\'eC les contrats-enfance. 

Comment se passe le partenariat 
entre la ville el la caisse. 
Montpellier est pour nous vraiment un 
partenaire privilégié. M. Le Député­

leurs décerné la médaille de bronze des 
partenaires financiers de la viUe, après 
l'Etat et la CEE 1 
Le contrat-crêche qui s'achève aujour­
d'hui a été l'un des tout premiers et des 
plus importants signés en France. La ville 

dans le cadre de ce contrat s'est avérée un 
exœJlent partenaire. Elle est même allée 
au delà de ce qui était fixé dans le contrat, 
en créant 476 nouvelles places de crèche 
entre 1986 et 1992. 
Le contrat-enfance prend tout naturelle­
ment le relais du contrat·crèche. 
En souhaitant développer les structures 
d'accueil des plus grands, c'est-à-dire des 
3 - 6 ans, Montpellier rejoint naturelle­
ment les priorités de la Caisse. 
Elle a su intégrer dans le contrai des 
notions de qualité qui n'existaient pas 
dans les contrats-types, mais qui nous 
ont paru très importants et que nous 
avons décidé de financer. 

Les jeunes montpellierains et leurs 
parents ont· ils de la chance ? 
D y a 18000 enfants de moins de 6 ans à 

PRIVILEGIE JJ 
Montpellier. La ville consacre au secteur 
de l'enfance le premier bu.~get de fone· 
tionnement municipal soit 56 millions de 
Francs. 
Avec la réalisaoon du contrat·crèche, la 
ville s'est dotée d'un parc d'accueil des 
tout·petits tout à fait performant. Aujour­
d'hui le temps d'attente moyen pourobte­
nir une place de crèche à Montpellier n'est 
que de 3 ou 4 mois ce qui est très peu. 

Le contrat-enfance, en améliorant les 
conditions d'accueil des 3 -6 ans complè­
lera le dispositif et Montpellier disposera 
d'un parc d'accueil tout à fait exception­
ncl. 

Les petits montpellierains sont vraiment 
des enfants gâtés grâce au travail en com­
mun de la ville et de la CAF, età leurdyna­
misme respectif. ! 

Maire, lors de la signature nous a d'ail- En juin d emie r: les Centres de Lo isirs munic:ip aux font la fête. 
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LES STRUCTURES 
D'ACCUEIL DU JEU E 

LI CRECIIE 
((JLLECTII"E 

La crèche collective accueiUe 40 à 80 
enfants de 1 mois à 3 ans, dans une struc­
ture adaptée aux très jeWies enfants. 
L'espace est aménagé pour favoriser 
l'éveil et le développement des enfants, 
dans le respect des normes de sécurité. 
La direction de l'établissement est confiée 
à une puéricultrice diplômée d'Etat. Le 
personnel spécialisé dont le oombre et la 
qualification sont fixés par les textes, 
assure aux enfants des soins attentifs el 
personnalisés. Le réglement intérieur 
précise les modalités de fonctionnement: 
jours d'ouverture, horaires ... La partici­
pation familiale est calculée en fonction 
des ressources et du nombre d'enfants. 

Crêche Louise Guiraud. 

La crèthe est un lieu de vie où ['enfant 
enrichit sa personnalité et acquiert pro­
gressivement son autonomie en compa­
gnie d'autres enfants. Agréée par le ser­
vice PMI de la Direction de la Solidarité 
Départementale, elle peut-être gérée par 
divers organismes. 
fi existe 11 crèches collectives munici­
pales : 
Abri Languedocien, 2256 route de 
Mende - 19 enfants 
Les Sept Nains, 2lmpasse petite Corra­
terie - 40 enfants 
C1éonice Pouzin, 64 Rue de Lunaret -40 
enfants 
Agropolis, 30 Rue J.F. Breton - 48 
enfants 
La Galineta, Rue des Avants Monts -48 
enfants 
Antigone, 10 Rue Jeanne d'Arc - 48 
enfants 
Blanche Neige, 14 Place du CardinaJ 
Verdier - 48 enfants 
Les Edelweiss, 21 Rue du Général Riu -
52 enfants 
Sophie Lagreze, 8 Rue Jacques Drapar­
naud - 65 enfants 
Thérese Sentis, 655, Avenue du Maré­
chal Leclerc - 66 enfants 
Louise Guiraud, 35 Rue de Tipasa, La 
Paillade - 85 enfants 
Françoise Dolto, 64, route de Lavérune 
- 48 enfants. 

"Les Petits Loups". 

1. 1 (IŒCIIE F. 1.\11 LI. ILE 

La crèche familiale est un service d'ac­
cueil d'enfants de 6 semaines à 3 ans, au 
domicile d'assistantes maternelles 
agréées. 
La responsabilité de ce service, qui 
regroupe plusieurs assistantes mater­
neUes, est confiée à une directrice puéri­
cultrice, aidée dans ses fonctions par une 
équipe pluridisciplinaire. L'assistante 
maternelle de la crèche familiale accueille 
à son domicile, un ou deux enfants. Un 
contrat de travail, ainsi qu'un règlement 
intérieur précisent les modalités d'ac­
cueil. Commeen crèche collective, la par­
ticipation financière des parents est fonc­
tion des ressources et de la composition 
de la famille. Dans cette structure fami­
liale, le rythme de chaque enfant est res­
pecté. Les relations entre parents et 
assistantes maternelles sont fondées sur 
une confiance mutuelle née de leur intérêt 
commun pour l'épanouissement de j'en­
fant Agréée par le Service de PM( de la 
Direction de la Solidarité Départemen­
tale, l'assistante maternelle est recrutée 
et rémunérée par un service public ou 
associatif. 
n existe trois crèches familiales munici­
pales : 
Les Elfes, 88 Rue André Malraux (100 
enfants) Tél: 67.72.29.24 
Les Mannousets, 438 Bd d'Antigone 
(100 enfants) Tél: 61.64.82.15 
Les Petits Loups, 59 Avenue de Las 
Socbes Té: 61.54.31.32 

LI CHECHE 
P. IIŒ:\T.\I.E ET 
. \SSOCI.ITllli 

La crèche parentale est une structure 
d'accueil pour 16 à 18 enfants maximwn. 
Elle propose aux familles plusieurs for­
mules: accueil à la journée, ou à la demi­
journée, avec ou sans repas. Constituée 
en association loi 1901, la crèche est 
agréée par leservice de PMI, Direction de 
la Solidarité Départementale. L'accueil 
des enfants est assuré par des profession-
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nelles de petite enfance, les parents 
peuvent dans certains cas apporter leur 
concours. Ces établissements bënéficient 
d'une subvention de fonctionnement de 
di\'ers organismes: Mairie, CAF, etc. 
ta Bambinerie, Cité Astruc Rue des 
Coronilles, Tél: 61.58.21.05 
Les Bambins du Lez, Rue des Piverts, 
Tél: 61.12.94.83 
La Gerbe, 19 Rue Chaptal, Tél: 
61.92.56.63 
ta RibambeUe, Val de CrOle, Bat.5 
Appt 304, Rue Cheng-Du, Tél: 
61.41.02.81 
Ricochet, La Pompignane, esc.3 Appt 
64, 134 Rue d'Astier de la Vigerie, Tél: 
61.19.96.2il 
Une souris verte, 18 Rue de l'Escouta­
dou, Tél: 61.69.13.23 
Tom Pouce, Aiguelongue, BaLl4 Rue de 
Montasinos, Tél : 67.72.85.83 
Les Moussaillons, La Guirlande, Bat.D 
Rue de la Commune Oôture, Tél: 
61.58.13.86 
Ramboubulle, H.L.M. Paul Valery, 241 
Rue Camille Desmoulins. Tél : 
61.41.14.01 
Les Petites Tortues, Accueil d'enfants 
handicapés, 387 RuedeJausserand, Tél: 
61.22.30.05 
Accroche-cœur, 34, rue de la Cavalerie­
Tél. 614114 01 
Cortebelle, rue des Frères-Lumière -
Tél. 616533 32 
Haya Mouchka, 10, bd Berthelot - Tél. 
61589846 

• • 

l-Ir~ 
~ paretII:aIe "La Souris -"" 

L·,\SSIST.I:\TE 
~IATEJ{:\ELLE 

156 assistantes maternelles accueillent 
régulièrement 227 enfants à leur domi­
cile. 

L'assistante maternelle "libre" agréée par 
le service PMI de la Direction de la Solida­
rité Départementale peut accueillir un ou 
deux enfants simultanément. Dans cette 
formule d'accueil, les parents sont 
employeurs. Ils assurent à l'assistante 
maternelle un salaire. Les cotisations 
sociales sont versées directement par la 
C.A.F. à l'U.R.S.S.A.F. L'assistante 
maternelle et les parents définissent 
ensemble les modalités d'accueil, dans un 
contrat de travail. Elle est consei!léedans 
sa pratique quotidienne par les équipes 
locales de P.M.!. et par le service social 
de la Direction de la Solidarité Départe­
mentale. Elle bénéficie d'une formation 
permanente. Vous pouvez obtenir tous les 
renseignements utiles en vous adressant 
aux circonscriptions de service social. 

Paillade-Ganges 
Bt 7 -57 Avenuede Louisville, 126 square 
de Corte 
Tél: 61.15.83.96 

Montpellier-Nord Ouest 
7, rue Duval Jouve 
Tél: 61.58.26.60 

Montpellier-Centre Ville 
2, rue de la Vieille 
Tél: 61.52.10.06 

Montpellier Sud 
LeSéranne, Val de Croze Hall b, 130-140 
Quai Flora Tristan 
Tél: 61.21.23.30 

Montpellier Littoral 
La Pompignane, 502 rue Louise Michel 
Tél: 61.19.90.20 

I.E J IRIlI:\ J)'E:\F I:\TS 

Cette structure animée par des éduca­
trices de jeunes enfants accueille des 
enfants de 2 à 6 ans 

Les Boutons d'Or 
Jardin d'enfants municipal 
Parc Edith ~af 
42 bis, avenue St Lazare 
44 enfants 

Les Lutins 
Jardin d'enfants associatifs 
12, rue St Vincent de Paul 
Tél : 61.19.01.52 
50 enfants 

Renseignements : 
Service Enfants 
18, Avenue Frédéric Mistral 
Tél: 61.34.70.00 (.tand.nI) 

L.·I fl.\LTE G.IRDERIE 

"La Bambinerie". 

La halte-garderie accueille de façon occa­
sionnelle ou à temps partiel, pendant la 
journée, des enfants de 3 mois à 5 ans. 
L'effectif et la qualification du personnel 
spécialisé sont fixés par les textes. La 
halte-garderie a pour vocation de pennet­
tre aux parents de se libérer pour un 
moment (détente, formation, 
démarche ... ) EUe répond également à 
certains besoins de l'enfant: jeux et com­
munication avec d'autres enfants de son 
âge et d'autres adultl!s": Un participation 
financière est demandée aux parents. 
Agréées par le service de PMI de la Direc­
tion de la Solidarité Départementale, les 
haltes-garderies sont gérées par divern 
organismes. 
n existe 6 haltes-garderies municipales : 
L'Oustal Dou Caganis, 67, Rue des 
Razeteurs, Tél: 67.65.32.72 
Accucil à la demi-journée 
Le Ceres, Bat.S, 314, Rue Pierre-Cardi­
nal, Tél: 61.40.06.80 
Accucil à la demi-journée + journée conti­
nue le mercredi 
Pitchot Nanet, 1, rue des Tourterelles, 
Tél: 61.12.41.64 
Accucil à la demi-journée + journée conti­
nue le mardi 
La Maison des Enfants, 1, rue Embou­
que d·Or. Tél: 61.60.11.93 
Journée continue du lundi au vendredi 
indus 
Les Chats bottés, 24, rueJ.de Charrin, 
Tél : 61.15.45.19 
Journée continue du lundi au vendredi 
inclus 
Europa-Assas, 79, rue Eugène-
Labiche, Tél: 67.52.00.76 
Journée continue du lundi au vendredi 
inclus 
Mary Poppins, 82, place du Cardinal­
Verdier - Tél. 67 47 24 45. Accueil en 
demi-journée. 

"Les Bouton. dI'Or"". 

Il N V '1 E R L 9 9 3 , . . , . 

MERCI .. 
Geneviève de 
Gaulle-Arthorioz, 
Présidente du 
Mouvement ATD 
Quart Monde, à 
Georges Frêche : 
~]'ai éti lrès wlSible 
à voire réponse qui 
malli/eslail ~'Oire 
II/tirél pour la 
jaunJU Mondiale 
du refus dt la 
misère. .. Vaus IIOIts 

etes 0SSI:JCii à la/II 
d'autres et vous avez 
bim voulu y 
participer dans la 
mesure de vos 
possibilités. Je /JOus 
en rmwrae IlÎvemmt 
el souhaite qu'à 
travers cette #lImée 
VQs roncÎwyens se 
senlml davantage 
engagés aux côlis du 
p..pk des plus 
pauvres-. 

Patrice Temple, 
Président de la 
Section Montpellier 
du Oub Alpin 
Français, à 
Georges Fréche : 
"Ces! avec beauClJllp 
de satisfaction que 
IWUS venons 
d'apprendre par 
/IOIre Service des 
Sports que la 
Mlmicipaliti de 
MOlltpellier avait 
acœpti d"Ulus 
appmtu ,'aid< 
finoncière de 
100 000 francs que 
nous sollicitions 
fxJur lenl/inu 
l'achat de noire siège 
associalif, al/6 me 
de la Poésie il 
MontplJ/lier. 

d'enfants envoyés à 
la nwrt parce qu'ils 
étaietlf juifs, restera 
dans nos cœurs en 
ténwigJzage d'amilil. 
Ct mur sur ifQud 
sonl gravis les natns 
des villes de Fmllce 
qui depuis Ul/ passé 
lointain étaienl le 
siège de 
commu/larltés juives 
vi!l(lntes el 
florissantes ronstillffl 
milieu de mimoire 
el de SIJIWe1lir qui 
témoig1rera pour les 
générations à venir 
de ce quijut, de ce 
qui n'est plrtS dans 
Sil forme d'antan. 
Aujourd'hui, 
dtmIIin, ce sera 
wujours UII appel 
aux hammes de 
bonne volotllé afin 
que la peste noire de 
l'anlisémi!ismt el du 
racisme sail à 
jamais effacée de ce 
"""w,". 

ilQc~ur F.E. 
Bouthoul, 
Président de 
l'Union Française 
pour la Santé 
Bucco-dentaire à 
Georges F rêche: 
~Je roudrais /JOlIS 

remercier ici au /uml 
de num Comiti el de 
moi-mmU! pour /0 
mise il disposition de 
mon Associatioll 
d'un emplacement à 
l'Espace Prévention 
pendllnt la jOl/mœ 
d'Euromideci1U!, 
ainsi que de la Salle 
Rabelais, /IIlur une 
siana ludiqUl 
offerte à 400 etlfanls 
des écoles .• 

... Jepuis vous 
assurer que (celte 
subvention) 
CJ)1llrWUl dijà, par 
ses répercussions sur 
lLOS activités, au D EPISTAGE 
déue/oppeme1ll el à L'1 . 
l'épmumissenrent du nsttut.,. 
ClubAlpi1l Français MontpellLeram 
deMonlpellieret des d'~~gerie 
sports de montagne Médicale a le 
engénéra/ ... " plaisir d'accueillir 

de nouveaux 
partenaires pour le 
soutien de la 

Claudine Rudel, 
Département des 
Relations 
Internationales de 
l'lnstitUl Yad 
Vashem de 
Jérusalem à 
Georges Frâ:he : 
"La geroe que VQIIS 
avrz. diposéun 
Jummmge aux 
milliers d'hommes, 
defemmes el 

campagne de 
dépistage du 
cancer du sein 
dans l'Hérault . 
-La MUluelle 
Nationale des 
Hospitalien; 
- La Mutuelle des 
Cheminots du 
Languedoc­
RoussiUon 
- La Mutualité 
Sociale Agricole de 
l'Hérault 

JOURNEE 
MONDIALE DES 
LEPREUX 
Le samedi 30 et le 
dimanche 31 
janvier 93, la 
Quarantième 
Journée Mondiale 
des Lépreu:~ sera 
célébrée en France 
et dans 127 pays. 
Ces dernières 
années, plus de 5 
millions de lépreux 
ont été guéris mais 
il en reste encore 
10 millions à 
soigner el à guérir. 
Avec les 
médicaments 
actuels, nos 
médecins espèrent 
70 % de malades 
guéris pour l'an 
2000. 
Vous pouvez nous 
aider en adressant 
vos dons à la 
Fondation Raoul 
Follereau - 31 rue 
de Dantzig-
75015 Paris 
Cedex 15 - ou à la 
Délégation de 
l'Hérault, 26 
Avenue de 
Palavas, 34000 
Montpellier 

llLA GARE DE 
MONTPELLIER" 
Promenade à 
travers le temps de 
l'histoire de la 
Gare de 
Montpe!lier . 
Illustré d'environ 
deux cents photos 
et plans, ce livre 
de Paul Génelot 
évoque la 
révolution 
ferroviaire qui, du 
milieu du XIX' 
siècle à nos jours, 
contribua au 
développement du 
Languedoc­
Roussillon. Vie 
active, 
anecdotique, 
heures 
douloureuses, 
jours de féte sont 
racontés dans un 
ouvrage 
rassemblant avec 
l'historique, des 
documents et des 
images inédits. 
"La Gare de 
Montpellier à 
tta\'ers te temps" 
Paul Génelot 
Editions Espace 
Sud 

DEPISTAGE 
GRATUIT DU 
CANCER DU SEIN 
PASSAGE DU 
MAMMOBILE 
JANVIER 1993 
Croix d'Argent 
rue Jacques Bounin 
devant la Maison 
de RetraiteJ. 
Péridier 
Lundi 4 - de 8h à 
18b 
Lemasson 
Bld Pedro de Luna 
devant le 
Commissariat de 
Police Municipale 
Mardi 5 - Mercredi 
6-jeudi7-
vendredi 8 - de 8h 
à 18h 
Samedi 9 - de 9h à 
16b 
Lemasson 
Bld Pedro de Luna 
devant le 
Commissariat de 
Police Municipale 
Lundi 11 - Mardi 
12-de8hàI8h 
Men;redi 13 - de 
8b â 14b 
Jeudi 14 - Vendredi 
15-de8hàl8h 
s-di 16· de 9b 
à 16h 
Lemasson 
Bld Pedro de Luna 
devant le 
Commissariat de 
Police Municipale 
Lundi 18 - de 8h à 
14b 
Mardi 19-
Mercredi 20 -Jeudi 
21 - Vendredi 22 -
de 8h à 18h 
Samedi 23 - de 9h 
à lfih ---III ;~ 

CUR. 
Conférence-débat 
sur ~Les 
Adolescents~ par 
Françoise Sand, 
mère de fami!le, 
conseillère 
conjugale. 
professeur de 
biologie, 
chroniqueuse à La 
CroL'(. 
Vendredi 22 
janvier 1993 . 
21 h 00 
Paroisse Don 
Bosco· Antigone 
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L Communication des décisions prises 
depuis le dernier Conseil Municipal 
2. Informations de M. le Député-Maire. 
3, Débat sur la concertation sociale. 
4. Débat d'orientation budgétaire pour 
1993. 
5. Désignation de trois représentants de 
la Ville au District Urbain de l'aggloméra­
tion de Montpellier: Mme D'Abunto, 
Mme Brisset, M. Canetta. 
6. Avenue Fabre de Morlhon, ensemble 
résidentiel des Prés d'Arènes. Cession par 
l'OPAC à la Ville 
7. Avenue Pierre Mendes-France, déni­
vellation du giratoire du Zénith, ouvrage 
d'art et assainissement pluvial. Appels 
d'offre ouverts. 
8. Foncier: cession par la SERM à la Ville 
du Oub Antonin Balmes 
9. Foncier: création d'un pan coupé à 
l'angle des rues Paul Baron et des Hos­
pices. Cession gratuite copropriété Le Val 
Fleuri 2 
10. Foncier: création de deux pans cou­
pés rue Ernest Michel, rue des Blan­
quiers, rue des Candelier. Cession gra­
tuite copropriété résidence Le 
Mendelssohn 

22. Sports: mise en confonnité et 
demande de subvention du Centre Nauti­
que de la Paillade 
23. Sports: création d'une piscine à Paul 
Valéry, demande de subventions 
24-. Sports: réfection de couverture du 
gymnase Paul Rocca 
25. Centre Chorégraphique National de 
Montpellier Languedoc-Roussillon. Maî­
trise d'ouvrage des travaux confié à la 
ville. Demande de subventions. Nouvelle 
dénomination: Dominique Bagouet. 
26. Affaires Culturelles: Opéra-Comé­
die, rénovation des équipées manuelles 
de la machinerie de la cage de scène. Mar­
ché Entreprise Mecascenic. Avenant nI 
27, Affaires Culturelles: subvention à 
l'école primaire des Ménestrels 
28. Affaires Scolaires: désignation de M. 
Moralès el de M. Roseau représentants le 
Conseil Municipal au Conseil d'Etablisse­
ment des groupes scolaires Villeneuve 
d'Angoulème et Alain Savary 
29. Restaurants scolaires: augmentation 
de rémunération du pernonnel vacataire 
de J'accueil et de l'animation des restau­
rants scolaires. Proposition 1993 
30. Achat de bornes en pierre. Appel d'of-

pation de l'Espace urbain, tarifs 1993 
44. Direction infonnatique, tarifs 1993 
45. Espaces Verts: posede jardinières et 
location de plantes vertes, tarifs 1993 
46. Maison des Rapatriés. tarifs 1993 
47. Réceptions Protocole, location du 
matériel municipal, tarifs et cautionne­
ment 1993 
48. Réceptions Protocole, location des 
salles municipales, tarifs et cautionne­
ment 1993 
49. Restaurants Scolaires, repas adultes, 
tarifs 1993 
50. Service Communal d'Hygiène et de 
Santé, désinfection désinsectisation, 
Wifs 1993 
51. Services Funéraires Municipaux et 
droits de concession dans les cimetières, 
tarifs 1993 
52. Sports: installations sportives, tarifi­
cations 1993 
53. SERM : clôture d'opération Corum 
54. Service des Eaux, Service Assainis­
sement: affectation du résultat d'exploi­
tation de l'Exercice 1991 
55. Zénith: transfert de la convention 
d'affennagedelaSERMà laS.A.E.M. Le 
Corum. 

Question n° 16. Achèvement de la restauration des emmarchements de la Place Royale du 
Peyrou 
n.à 13. Foncier: mise à l'alignement de 
la rue de l'Aiguelongue. Cession gratuite 
M. et Mme Wahba kamel; de la rue Fon­
taine Saint-Berthomieu; création d'un 
pan coupé à son intel'Se(tion avec la rue 
Finel, cession gratuite M. et Mme Ribs­
tein ; rue MionSaint-Michel. cession gra­
tuite copropriété Mion Saint-Michel 
14. Poste de détente gaz de l'Avenue Vil­
leneuve d'Angoulème, convention Elec­
tricité de France Gaz de France/Ville 
15. Foncier: rue des Tourterelles, ces­
sion par la Ville à France Télécom d'un 
centre de distribution pour le câblage de la 
Ville par fibres optiques 
16. Place Royale du Peyrou, programme 
92, reliquat du programme 91, appels 
d'offre et demande de subvention 
17. Quartier du Petit Bard, desserte de 
l'école des Garrats, déclaration d'utilité 
publique 
18. Route de Bionne. acquisition de la 
parcelle PK39 
19. ZAC de Toumezy, prorogation de la 
concession SERM 
20. Espaces Verts: p3}'Sélgement du bas­
sin de rétention des Bouisses, appe!sd'of­
fre et demande de subvention 
21. Pon Marianne, dénomination du parc 
de la Lironde 

fre restreint 
31. Eclairage public, maintenance et 
entretien des équipements d'éclairage 
public. Appel d'offre restreint 
32. Entretien des dallages des espaces 
pour piétons. Appel d'offre restreint 
33. Aménagements en faveur des tran­
sports en commun. Contrat de maitrise 
d'oeU\Te DistrictIVilie 
34. Budget 1992 : Budgetgénéral et bud­
gets annexes de l'eau et de l'assainisse­
ment. Décision modificative it2 
35. Cotes irrécouvrables Exercice 1992 
36. Affaires Commerciales: tarifs 1993 
37. Affaires Culturelles: Archives, 
Musée du Vieux Montpellier, Crypte 
Notre Dame, tarifs 1993 
38. Affaires Culturelles: Artothèque: 
abonnement et location d·oeuvres. tarifs 
1993 
39. Affaires Culturelles: Bibliothèque 
Municipale, tarifs 1993 
40. Affaires Culturelles: Médiathèque, 
tarifs 1993 
41. Affaires Culturelles: Musée Fabre. 
droit d'entrée, visites guidées, publica­
tions, tarifs 1993 
42. Collecte d'office des dépàts illicites, 
tarification 1993 
43. Droits de voirie pour J'occu-
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56. OPAC: construction de six loge­
ments Résidence Le Mas Saint-Luc, rue 
du Pas du Loup, ZAC du Val de Croze. 
Emprunt de 2.895.100F. Garantie com­
plémentaire de la Ville pour un montant 
de 138.lOOF 
55. Société Française des habitations 
économiques Groupe Arcade. Acquisition 
de quatre logements dans le cadre de l'ac­
tion pour le logement des personnes déCa­
vorisées. Résidence Le Parc des Bruyères 
Bld de la Petl1Kjue. Emprunt de 
812.816F. Garantie de la Ville 
58. Affaires Culturelles: exposition 
Grand Siètle. Demande de subventions 
59. Affaires Culturelles: Musée Fabre, 
droit d'entrée à l'exposition Picasso, 
Linogra\'eur 
60. Affaires Commerciales: renouvelle­
ment de la concession d'exploitation 
Manège d'enfants du zoo de Lunaret. 
61. Lava!ette : la vine donne son accord 
pour que Ja région cède son droit de bail 
au Cirad. 
62. Attribution d'une subvention de 
50 000 F au Téléthon. 
63. Pour local de sécurité: convention 
entre la ville et l'Etat. Dans un premier 
temps les effectifs de police sont renfor­
cés (57 fonctionnaires supplémentaires). 
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LA COMMISSIO 
DE CO CERTATIO 
SOCIALE 
~ 

Montpellier, comme 
• dans la plupart des 

villes de France, la 
démocratie locale 

s'exprime au travers des cnmmissions 
extra-municipales, des référendums 
d'initiati\'e locale ou des rêunions de quar­
ti~. 
Cependant à Montpellier, nous allons 
encore plus loin. Nous innovons. Tout 
d'abord, nous avons créé la Commission 
WMontpellier au Quotidien~ qui pennet 
aux associations et aux panlculiers de 
résoudre [es problèmes au quotidien 
concemanll'aménagemenl des quartiers. 
Depuis le mois de juin 1992, le Conseil 
Municipal a désigné une Commission de 
Concertation Sociale dont l'objectif était 
de rencontrer les associations, les syndi· 
cats, les partenaires de la Ville dans Je 
domaine de la solidarité potn' élaborer 
ensemble des propositions sous ronne 
d'un plan quinquenal pennetlant d'acaoi­
tre la solidarité à Montpellier Cîté-Coeur. 
Aujourd'hui, la Commission de Concerta­
tion Sociale présidée par Serge Fleurence 
à laquelle ont participé MmeAndrée Weil, 
MM. Louis Pouget, Michel Soulas, 
Hocine Cherif, Gérard Strauman, 
Conseillers Municipaux, a tenruné ses 
travaux. Pendant 192 heures, la Commis­
sion a rencontré US associations 
diverses, 247 responsables. 
Le climal de ces rencontres fUI attentif, 
chaleureux et constructif. La Commission 
a pu avoir le témoignage d'unereronnais· 
sance explicite et implicite de l'effort de 
solidarité accompli par la Municipalité 
depuis 1977. Effort Qui a donné l'impul· 
sion à une vie associative très importante 
sur la ville. notamment sur les QUestions 
de solidarité. 
La Commission a pu se rendre compte des 
trésors d'abnégation, de dëvouement, de 
tous les bénëvoles d'associations Qui sont 
sur le terrain, débordant de compréhen­
sion, de disponibilité, de gênêrosité. 
D faut aller encore plu:. Join. La Ville 
entend soutenir les efforts de ces associa· 
tions, groupements, en les faisant 
connaître régulièrement dans "Montpel· 
lier Notre Ville". 
La Commission va dégager près de 70 
propositions Qui seront présentêes le 20 
jamier IOl\d'un Conseil Municipal spécial 
el dont les premières mesures budgé­
taires seronl volées le 26 janvier, lors du 
Conseil Municipal. 
En février, nous présenterons précisé· 
ment chacun de ces pomlS. Aujourd'hui, 
nous pouvons simplement en dégager les 
grands axes. 

Un effort accru pour le logement 
social. 
Tous les partenaires de la ... iDe ont 
reconnu Que beaucoup avait été fait. II 
faut cependant continuer car sans loge-
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ment, il est pratiquement impossible de 
trouver un emploi et en conséquence de 
faire le premier pas vers une insertion. 
Aussi, nous proposerons pour les années 
â \'enir la construction de 500 logements 
sociaux, la réhabilitation de 600 loge­
ments sociaux et 50 réhabilitations 
sociales au centre ville. 
n ne s' agit pas seulement de donner un 
toit à tous. n faut aussi aider ceUes et ceux 
Qui, â un moment donné de leur vie peu. 
vent rencontrer des difficultés à conserver 
ce toit. 
La ViUeet le District jouent un rôle déter­
minant pour faciliter la venue d'entre· 
prises. Ils ne peuvent pas se substituer 
aux emplo}'eUIS pour l'offre d'emploi aux 
jeunes et aux chômeurs. Par contre, la 
Ville peut mettre en place des agents de 
solidarité qui assureront un suivi social 
des familles en difficulté. Ces agents 
infonneront ceJ1es-ci de leUIS droits et 
aides possibles. 
Afin de mieux réaliSE!" ces objectifs de 
prévention et pour rendre plus efficace le 
travail des agents de solidarité, l'OPAC 
sem décentralisé: trois agences seront 
mises en place et à J'intérieur de ces 
agences, plusieurs antennes (trois 
antelUles à l'Agence Oémenceau, trois 
antennes à Paul Valéry, deux antennes à la 
Pompignane). Ainsi, vern le jour une 
véritable solidarité de proximité en 
matière de logement social. 
La Commission propose aussi le regrou" 
pement en une seule Commission de tous 
ceux qui interviennent, Mairie et 
C.CAS. sur la solidarité. Cesera un gain 
de temps pour empêcher celles et ceux 
Qui sont sur le fil du rasoir de basculer 
vers l'exclusion. 
La Commission propose aussi un nou\'el 
abattement de la taxe d'habitation. 

En ce qui concerne les jeunes, 
la Commission propose pour les jeunes, 
les 18 à 25 ans sans emploi et sans res­
source qui ne peuvent toucher le R.M.I., 
une série de mesures importantes: la 
botu;;e à l'insertion des jeunes qui pero 
mettra aux jeunes de25 ans de reconqué­
rir autonomie et dignité en leur attribuant 
une aide financière indi~iduelJe, en assu· 
rant une liaison avec l'A.N.P.E., la 
P.A.J.O .. et les organismes de fonnation 
pour les aider sur un projet de réinsertion 
professionnelle. 
Toujours pour les jeunes, création d'un 
passeport pour la santé. Il s'agit de la 
mise en place d'une carte mutualiste en 
partenariat avec des mutuel1es ouvrant 
droit à certains avantages dans le 
domaine des soins pour les jeunes de 
moins de 25 ans, non ét.udianls el non 
salariés. Cette mesure sera complétée par 
des actions de pré\-ention et de dépistage 
et par la création d'une Maison de la Santé 
informant particulièrement les jeunes. 

MONTPELLlgll NOT Il ~ 

Serge Fleurence 12· en partant de la droite', préside une des multiples réunions avec les 
a.sociations de solidarité. 

La Ville prochainement lancera aussi un 
Conseil Municipal de Jeunes. 

En ce qui concerne les handicapés et 
les malades, 
beaucoup a déjà été réalisé. Cependant, la 
Ville poursuivra ses efforts concernant la 
création de classes pour enfants hand.ica­
pés intégrées à l'école publique. La Ville 

êtendra le service de portage de repas, la 
téléaJarme, l'aide ménagère aux malades 
atteints du virus HIV. La Ville mettra en 
place un accueil de jour des personnes 
atteintes de la maladie d'Alzheimer. 

Enfin, prochainement, la Ville répondra 
aux Associations d'Hand.icapés en éditant 
un guide de l'accessibilité â Montpellier. 

Voici quelques unes des mesures propo­
sées à la suite du travail de concertation 
de la Commission . 

Montpellier Cité Coeur veut reconruûtre 
en n'importe Quel ètre humain son frère et 
le traiter comme tel. 

C'est le sens du mot Solidarité dans notre 
cité. 

PARTENAIRES RENCONTRES PAR LA COMMISSION 
DE CONCERTATION 
Secours Cathobque 
Serou!'!; Populaire 
CJ\,1AOE 
ÛlnfêtkratiOll Gentr.lle du l os:.emenl 
Uruon LJCaIe CGT 
Uni n [,oc:lle CFur 
Umon LJC3le FO 
CSC\ Coof~ti JO S)lldicalt du Cadre dl' 

Confctlération SyndicaJe des Familles 
.~ntlée dt' SaIUl 
GIUP 
SOS Raosme 
Ft-démtlOll des Parei ts d'Elel't5 
Jks,t s du Cœl.:f 
r~AF.o\.\1 t ,N~ a1Cdt:sAll1lHt 
Fal'llwcs des \taladrs \Id III 
,\UlES 
Ligue contre le canœr 
URIOPS 
Ct.lnfd:dlrl;'S Samt V"IDClllt de Paul 
llFOI.EP 1 Union Féd~raIe des ŒUI'l"es 
L,lIquC'S cl d'Ense!Wlrmt1lt Primaire 
ADEPP 3-i " .hsociation Depart~taIe 
Enfant:; . Panlll~ Proit<,i,)nnds 
CGT Maine 
nm\tauie 
DDP.lI 
Pail'nlS Enfants \tedi . 
.\s..'-OCIation Gen.:r.tlt drs Sourdi'o 
Jouon~ en ludolhtclue 
VDAF UIUOII Départementale des 
."""""'" F_ 

VIL L E 

ASfM 
CREAI ! Centre Régional pour l'Enfance et 
l'AdoIesœnœ Inadaptée 
FO Mw" 
Am Quan Mondl' 
JOC , Jeurn::s.se OU\'Tière Chrétienne 
ARIEDA A;:;ocîation Régionak pour 
I1ntégralJoo des Enfants Dêfirienl!i Auditifs 
APF :k. .. -aation des ParaI}"e;. de Fraoœ 
ABC[) 

FN.Œ:I. 
AGEM A>"'<OOalion Genenle des ëludiants 
~10!l ipellii-rnin~ 

People et CuitUll' 
Acren Llt"l 
Unioo Fémmine Û\'1Q1lC ct ~ 
APAG 
PlanmnR Famthal 
Pasteur lenhart 
Tapis ~1ousse 
CRAPS 1 Cdtlre dt: RclIexm!l et d'.~ction 
Ps~"<:hl)-soaale 
ONISEP 
UFC Union F~~e des Consommateurs 
Uruon locale CGT 
l;D5.1.,1 'Iutualitt" Françal~ 
mm. MlllueUe de FranC{' 
FfF ' Fffimtion Françai:;t> F3lI'illl'S 
Qub de foot de qllOlniers 16) 
au~ Sportifs de quartlers (4) 
ASnI 
Quh dt: foot de quartitn (8) 
Conutès de quartiers (Ull 

IIus Infos Jeunes 
SOS Racisme 
CrRH Comitê de Coordi03tion el 
d'Information dd Retraités de l'Hérault 
CLER 1 ee.trt de LWson des EoWpes de 
Recht"rche· Amour et Famille 
?dRAP MOO\(1I\ef1! O,lIltre le Racisme pour 
l'Amiti~ des PeupIe$ 
sos Amitié 
SOS Reunite Pigmentaire 
CI<l 
!)IF 
Cmx Rl'Uge 
FE.~IFédffition Ed\lC3tion Nationale 
Ecoles de Pl'!tallqllt! de quartiers 
ŒAPS 
FstiT Federanon Sporm'e et Gymnastlque 
du Tnl\"ail 
Union des A.'I'\1,1i1es 
La Oairière 
A cœur OUI'efl 
Amis de la Fond.:inr n puur l"Enlanre 
NOm 
.~ssnciation des Gilans de la r-dillade 
Tnl~1 
' Iutuel!e dt' l'HabitaI 
Centll' Social Prot""anl 
.\/pp" 
L~\';rJn-1k 

Secours Populaire FllDçais 
AEP\PE 34 .t.~tion Entraide PupiIJes 
et anciens pupill~ de l'Etal du 34 APi\DH 
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LOGEMENTSOCffiL _~~ 

UNE SOLIDARITE CONSTRUCTIVE 
La volonté de répondre à une demande importante de création ou de réhabilitation de logements sociaux a initié, 

dès 1977, un vaste projet d'intégration de ces logements dans des quartiers équilibrés, 

bien desservis et pourvus d'un environnement de qualité. 
Avec l'inauguration de la première tranche de 33 logements de l'opération Marie Caizergues, 

l'OPAC, outil privilégié de la Ville en matière de logement social, livrait sa 181 e résidence. 
Gros plan sur quatre dernières réalisations, 

A L'ECOUTE DES HABITANTS 
ANTENNE MERCURE ,\ L\ PAILLADE 

, 
DIALOGUE ET CONCERTATION 

RESIDENCE MARIE CAIZERGUES 1 

l"'i'1 our se rapprocher da\-antage 
... des besoins de sa clientèle, 
être mieux à J'écoute de ses pro­
blèmes, l'OPAC pou~uit depuis plu· 
sieurs annêes un progranune de 
déœntratisalion de ses d.ifférentes 
agt!!lœ5. 
Cest ainsi Qu'après J'ouverture de 
l'Antenne Uranus, l'Agence Cambacé· 
rès, située au Nord de la Paillade a 
décidê l'ouvenure d'une nouvelle 
antenne pemlettant de desservir le 
sud du quartier. 
Installée au rez·de--chaussée de la 
Résidence Mercure, cette antenne 
presente, entre autres avantages, 
ceux d'êtte située: 
• au coeur du Mail, 

en pla n centredu patrimoine qui doit 
faire l'objet d'un grand projet de réha­
bilitation, 
" il proximité de la Résidence Mars (96 
logements) bientôt remise à niveau, 
- en face de la Tour d'Assas, 
- il proximité du quartier de Celle-
neuve où l'OPAC agrandit son patri· 
moine d'année en année. 
Au total, c'est donc un patrimoine de 
l096logementsdont sera responsable 
l'Antenne Mercure. 

REVITALISER LA VIE DES QUARTIERS 
LA TREILLE DE ST GEORGES 

PiiiiI inQuième réalisation de 
..:!!!:II l'OPAC â Cel1eneuve en deux 
ans, la Résidence de la Treille de St 
Georges confirme ta volonté de la ville 
de mitaliser ce Quartier au tra\'ers 
d'opérations immobilières reliant le 
"vieux· CelleneU\"e aIL" nouveUes 
constructionsde la lAC de la Fontaine. 
Ces 15 logements d'ardutecture 

moderne, agrémentés de loggias ou de 
jardins privatifs offrent aux famiDes des 
conditions d'habitat el dt: sécurité de 
très bon ni~'eélu pour des IO)"ers mode. 
rés, montrant ainsi Que l'on peut 
construire des logements sociaux avec 
un parti·pris de confort et d'esthétique. 

ÛMit de l'opération, 5.7 MF. 

MONTPKLLIER NOT R g 

, 

rn remÎêR! trmd!ed'!lrleopmr.. 
... lion d'ensemble totalisant à 
terme 180 logements, la Résidence 
~1arie Caizergues fait partie intégrante 
d'un projet .isant a remplacer une cité 
d'urgence construite dans \es annees 
50 et ne présentant plus les normes de 
oonforl et de sécurité requises. Une 
politique de concertation a été mise en 
place avec les résidents (une majorité 
de personnes âgêes très au.achêes au 

l 

Il 

quartier) pour définir un type d'habitat 
neuf et confortable, en bannonie avec 
les besoins et les habituües de chacun 
dans le quartier. Ce premier ensemble 
de 33 logements se présente ainsi, 
sous la forme de trois petits immeubles 
u.-rbains, simples et réguliers, ouverts 
sur l'extérieur, prolongés par des ter· 
rasses et entourés d'un jardin d'agré­
ment. 
Coût de l'opération: 10.1 MF 

DES LIEUX DE VIE BIEN INTEGRES 
QUARTIER DES BEAUX·ARTS: 4' TRANCHE DES TRAVAliX 

P'âiI ommencée en 1985, l'opéra­
~ tion réalisée par l'OPAC ~ur 
le Quartier des Beaux·Arts, s'acheve 
avec cette quatrieme tranche de 53 
logements répartis en sept petits 
immeubles de deux étages. 
A ce jour, ce sont donc plus de 300 
logements qui auront été construits, 
dont 180 en\iTOn sont réservés à la 
location. 
Une opération exemplaire dans la 
mesure où elle associe autour d'un 
habitat entierement neuf des struc­
tures d'arumation, gymnase et ternin 
de sport, mais aussi des commerce:s, 
un foyer du troisieme âge, des locaux 
associatifs ... 
Coût de l'opération: 17.8 MF. 

JOURNAL MUNICIPAL D'INFORMATIONS 
• Directeur de la Publication: Raymond Dugrnnd • Rooa('(ioD : Direction de la CommUnication 
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NICATlON, 1025 rue Henri-Becquerel. Râ!. 17, Pan"..('lub du Millénaire. 34036 Monrpellier 
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BAR COCKTAIL 
ACADEMIE DE BILLARD 

5NOOKER-POOL 
dlLLARC RANCAIS IchOI '1él 

Le saviez-vous? Peinture - Papiers peints - Revêtements sols et murs 
Le restaurant "La Closerie" de l'hôtel Alliance Métropole 

François Toledo vous propose, du lundi au vendredi, sa table aux accents personnels 
et aux senteurs du Pays d'Oc. 
Menu du jour à partir de 120 Frs, servi en 1 heure 
Prix moyen carte 180 PTs TTC, boisson comprise 18, roule d'Agnac 

34690 FABREGUES (recommandé par le Bottin Gourmand el Gaull et Millau 1992) 

~ 
HO';""ELS Hôlel AllianCf: Métropole ~t !f?: 

LLIANCl ~r;:O~~~~ER ,~~~. 
TB. 67 58 lIU· Fu 67 n 13 oz 

(() 67 85 10 97 

OUVERT 
TOUS LES JOURS 

de lSh 
à 4h du matin 

6Z.65.80.08 
~A"'", ...,... , ~ -

* Chauffage central 

* Plomberie 

* Sanitaire 

* Electricilé 

* Zinguerie 

DEPANNAc;ES 

C.P.S.f. SUl) 
Le Carrefour de l'Habitat 

ZAC. de Tournezy 
34000 MONTPELLIER 

Téléphone 

6747 S4 00 
67429333 
Fax: 67 47 88 17 

(ij;
c ou"ertu~ 

P lornberle 

Ent~ellen 
D épannage 

Couvert" .. : 
Cll/llpe<'I1o·_ • z,nguerlfl • T.-. 
Ct1emIn6es. tsoIBlion. 
Plomberie : 
Sanim''''. o.a,,1fagIt Ihetmoquo 
Enlrell&n : 
Chaudière. Comp""", cree". * 
c:»p.n""9ll: DIveffl 

60 /\,Je de FOOloouverte 
34070 MONTPELLIER 67 42 28 00 

ATELIER PAVIE 
Situé dans une petite rue discrète du quartier Figuerolle, 

l'atelier de Monsieur Pavie occupe pourtant une place prépondé­
ranfe au sein de Montpellier. Avec ses 150 ml jonchés de sciure 
et de copeaux, l'atelier dévoile d'emblée la profession de ceux 
qui l'habitent. 

Adjudicateur en menuiserie pour le Ville de Montpellier, son 
savoi r-faire dans le domaine de la rénovation S'CSt encore révélé 
récemment au sein du Conservatoire CI du Couvent des Ursu­
lines. Là, les menuiseries extérieures du 18è siècle ont été entiè­
rement refaites, ainsi que l'imposante porte d'entrée. 

Après 22 ans de métier, Monsieur Pavie reste plus que 
jamais fidèle à l'artisanat. De la crèche au couvent, du pension­
nat à la maison individuelle, le travail du bois et le goût du 
'beau" lui ont déjà ouvert de nombreuses porles, témoignages 
d'une grande passion d'un homme pour son métier 

8, rue du Père-Bonnet - Tél. : 67 92 35 10 

CABINET D'ETUDES MARC MERLIN 
lngénieurs-Conseils 

EAU - ASSA INISSEMENT - IRRIGATION - VIABILITE 
EQUIPEMENTS COLLECTIFS ET INDUSTRIELS 

ETUDES DE POLLUTIONS - ORDURES MENAGERES 
COORDINATION 

ET, PLUS GENERALEMENT, TOUS TRAVAUX 
D'EQUIPEMENT DES COLLECnVITES PUBLIQUES 

Siège 
6, rue grolée 
69002 LYON 

Téléphone: 72 32 56 00 
Télécopie .. 7838 3785 

, ~~ 7D«t-'Jut 
Georges PITTIE 

I SOLATION - C LOISONS 
F AUX P LAFONDS (Devis gratuits) 

23, rue Vieille - ANIANE 34150 - 'li" 67 57 76 13 

MICROFORMA 

Agellce de MOIlII1ellier 
22. Bd Vicusscns 

34008 MONTPELLIER 
Télépho!le: 67 64 05 20 
Télécopie: 67224256 

ESPACE RÉSERVÉ 

W 50613 

des formations pour entreprendre 

BUREAUTIQUE - COMPTA 
BILAN DE COMPETENCE 

TECHNIQUES DE RECHERCHE D'EMPLOI 
496, Avenue de la Pompignane 
34170 CASTELNAU-LE-LEZ 

Tél. 67 79 51 80 

18 MONTPELLIER NOTRE VI LI,!':: 1 9 9 <1 " . , , , 
J 

AU 

H~~FARRE1 
- ŒUFS - VOLAILLES -

- SALAISONS -
le PuecI1 Radier· lot ro" 22 . Aue ~ 

34979 LATTES ceDEX 
Tél. 67 92 09 32 - 67 92 09 70 

Tétécopie : 67 92 14 06 

POUR LE TRAITEMENT DE L'EAU DE VOTRE PISCINE 
OU SA MISE EN CONFORMITÉ 
=~= =.....:.. === 

-.---.-~ -.~ .-.. 
D c::::;::J 0 DODO Oc::::;::J DD 
o = '<:::::10 0 =0 0= 

dans un souci d'améliorer la QualM de son seMee, me! à votre disposl1jon une large gamma 
de mtres à sable et à diatomées. Intégrés dans des stations en polyéttlylène haute densité 
saudê entièrement préfabriquées dans nos usines. 
Ces stations. élaborées sous noIre responsabilité technique, vous garantissent un 
fonctionnement répondant aux nouvelles normes. tout en ayant un BON RAPPORT 
QUAUTEIPRIX. 

MATÉRIEL POUR TRAITEMENT D'EAU 
5, rue Jean·Perrin· Polygone Nord· B.P. 4171 ·66044 PERPIGNAN CEDEX 

Tél. 68 61 4011 - Fax 68 61 0212 

fMCH: MENUISERIE CHARPENTE , 
DE L'HERAULT 

Cio, de, Entrepri,e, - MAURIN - 34970 LAITES 
TÉL. : 67 27 94 03 - FAX: 674281 18 

CHAUFFAGE 
PLOMBERIE 

CLIMATISATION 
E.C.P. CAIZEAGUES 
2 te'. avenue de 1 .. Gallne 
34'70 CASTELNAU-LE·LEZ 

Tél. 6779 '4 75 

MONTPELLI~ 
CAFETIERS 
HOTELIERS 

RESTAURATEURS 
DISCOTHEQUES 

ASSAINISSEMENT COLLECTIVITES 

Déooucbag~ Curage d'égouls CAFETERIAS 
et autres .. 

Entrelien et Maintenance 
\'!CMl. H~,.. À de stations d'épuration 

Vidange, Pompage Hc~ 
Traitement V.O. 

'B' 6792 92 36 LA 
COOPERATIVE 

OAUXIAL DES 
CDNSTRUCTION LIMONADIERS 

ENTREPRISE Fooôée en 19'2 
DEBATIMENT VlNS -SPIRITUEUX· BIERES 

NEUF et EAUX MINERALES 
REHABILITATION Domaine du Mas Neuf 

SIèGE SOCIAL, Route de Saint-Aunès 119, avenue Jacques Cartier· Antalya 
34043 MONTPELLIER CEDEX 1 34130 MAUGUIO 

Tél.: 67 22 5051· Fax: 6722 3792 Tél. 67 29 27 91 

12 JANVIER - LE CORUM - 21 h 

MONTI'f.LLtER N01'IIY. VII.Lt! 

Entrée gratuite 

Mont Roucous 
Naturellement 

Pure, légère, digeste et rafraîchissante, l'eau du 
MONT ROUCOUS est parfaite pour l'équilibre de 
tous, du nourrisson au centenaire. 

L'eau Micronisée Rosée de la Reine 

Elle djffuse une fine brume sans gaz incorporé. 
Idéale pour la toilette quotidienne du nourrisson et 
l'hydratation de l'épiderme Facial. Effet apaisant sur 
les irritations oculaires et cutanées. Vendue en 
pharmacie, esthétiques et magasin de produits 

naturels. 

Minilel361S Monl Roucous 

SOMOLAC 1 B.P. 44/81230 LACAUNE 1 TEL 63 37 02 09 
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PERSONNES HANDICAPEES 

MIEUX VIVRE 
Lorsqu'en 1981, Montpellier créait au C.C.A.S. un Ser­

vice des Relations avec les Personnes Handicapées, la 
Ville affirmait déjà la citoyenneté à part entière de ces per­

sonnes. 
Dans tous les domaines - logement, emploi, éducation, 
transport, culture ... - Montpellier décline depuis plus de 

dix ans les traductions concrètes de cette philosophie qui 

donne à la ville des devoirs et aux citoyens des droits. 

Montpellier, ville solidaire, s'emploie quotidiennement à 

faciliter l'insertion de plus de 15 000 personnes, porteuses 

d'un handicap physique, sensoriel ou mental. 
action municipale 
s'illustre d'abord à 
travers celle de 
]' êquipe du Service 

des Relations avec les Handicapés, dirigé 
depuis sa creation par M. Michel. lui­
même non-voyant. Situé au l, rue de la 
Monnaie, à proximité du C.C.A.S. ceser­
vice est composé de cinq personnes; il 
propose à tous ceux qui en poussent la 
porte, une assistance directe et immê­
diate pour des dêmarches de tous ordres 
concernant \es services de la Ville. 
Un oonseillerd'orientation secharge ainsi 
d'apporter un soutien à l'insertion profes­
sionnelle, en matière de fonnation, 
d'orientation et de recherche d'emploi, 
notamment en prospectant auprès des 
entreprises susceptibles d'offrir des peI'3' 

pectives d'accueil. Une interprete en Ian· 
gue des signes est par ailleurs à la disposi­
tion des personnes sourdes et mueltes. 
Une collaboration originale s'est d'autre 
part êtabtie entre la Mairie et M. Pierre 
Soto, architecte de formation, porteur 
d'un handicap physique mais aussi de 
nombreux atouts: il est l'inventeur d'un 
fauteuil roulant pliable el transportable 
(sélectionné pour défendre les couleurs 
de Montpellier à la Biennale des Jeunes 
Createurs de l'Europe Mêditerra­
nrenne); il est sociétaire du GIHP et 
montpelliérain de coeur et d'âme. 
Pierre Soto met sa double expêrience -
arthitecte et handicapé - au service d'une 
mt!illeure conception de l'accessibilité 
dans la ... ilIe. Membre de la Commission 
des permis de conduire, il apporte au titre 
de consultant pennanent de la Mairie, un 
avis ayant valeur de validation ou de rejet 
sur les normes de conformité relatiœs 
aux constructions (ou réhabilitation) de 
bâtiments ainsi qu'a la voirie. D veille ainsi 
notamment à la largeur suffisante de cer­
tains passages, à l'existence de chemine­
ments para1Ièles aux marches d'escaliers, 
à la texture anti-dérapante des revête­
ments de sol, etc ... tous détails qui doi· 
verat peu a peu êIre intêgrés comme 
autant de réflexes de conception architec­
turale et urbanistique. Pour répondre à ce 
souci d'accessibilité des personnes handi­
capées aux logements sociaux et aux bâti­
ments publics, 1,2 mimons de francs sont 
consacrés par la Ville à l'amênagernent du 
réseau de voirie. 
Les actions entreprises par la Ville, sous 
la houlette de Mme Quistiane Fourteau, 
Conseillère Municipale, déléguêe aux 

Relations avec les Handicapês, sont acti­
\ement relayées sur le terrain par un tissu 
associatif très dense. L'association Dêfi 
Handicap, l'Union des Aveugles, le 
CESDA, l'ARIEDA, le CAPA, dc. sont 
autant de structures d'acœeil et d'émute 
qui interviennent, chacune dans leur 
catégorie, pour des problèmes spécifi­
ques (selon le handicap concerné). 
Le GlliP (Groupement pour l'Insertion 
des Handicapês Physiques) remplit pour 
sa part une mission essentielle en assu­
rant chaque année quelques 60 000 
déplacements aupres de personnes ne 
pouvant emprunter les transports en 
commun traditionnels. Le District de 
Montpellier a versé, pour l'année 1992, 
2,2 millions de subventions au GIHP du 
Languedoc-Roussillon. 

CITOYE:\ 

A P,\RT ENTIERE 

Dans le cadre de ces différentes struc­
tures, de nombreuses actions ont été 
accomplies S1Jr la ville de Montpellier 
pour faciliter la vie quotidienne des per­
sonnes handicapées en leur reconnaissant 
des droits dans tous les domaines. 
Le droit à l'éducation 
, une politique d'insertion d'enfants han­
dicapés est menée dans plusieurs écoles, 
selon deux options possibles: intégration 
ou spécialisation; sept classes compo-­
sées de pensionnaires du CESDA· ont été 
ouvertes dans les écoles maternelles et 
primaires; plusieurs collégiens et lycéens 
handicapés suivent leur scolarité au lycée 
Joffre, au LEP la Colline et au collège du 
Jeu de Mail ; deux enseignants itinérants 
apportent leur soutien aux jeunes handi­
capês dans leur vie scolaire; l'école 
Astruc comporte depuis deux ans une 
classe pour insuffisants moteurs céré­
braux; deux classes de maternelles 
accueillent chacune, à la cité Mion et 
l'écoleJulesSimon, cinq à huit enfants tri­
somiques, encadrés par un personnel 
adapté ASE.>.1 ; 
Le droit à la culture, à l'information 
, la salle Rabelais et le cinéma Royal sont 
équipés de boucles magnétiques â J'atten­
tion des déficients auditifs, leur permet­
tant d'assister aux spectacles diffusés ; 
, les grands équipements culturels de la 
viUetelsque leCorum, le Zénith, 1'0péra­
Comédie ... sont pour la plupart dotés 
d'accès pour les personnes en fauteuil ; 
, depuis 1989, chaque numérode -Mont-

pellier notre Ville" est traduit en braille et 
distribué par rUnion des Aveugles à une 
centaine de bént!ficiaires. Et bientôt, 
même le; dessins seront transcrits en 
images tactiles ! 
Le droit au déplacement 
' des travaux de voirie sont rêgu.liere­
ment effectués pour permettre une meil­
leure acct'Ssibilité; les améliorations 
apportées concernent par exemple la 
déclivité des trottoirs, les rampes d'ac­
cès. les cheminements préférentiels, les 
revêtemt'flts adaptés au pas~ge des fau­
teuils, des ascenseurs et monte·per· 
sonnes pour l'accès aux sous-sols. aux 
parkings t'l aux niveaux qui nt' sont pas de 
plain-pied ; 
' le GIHP vélucule toute personne 11anru­
capée. Une carte d'accès pennanente et 
nominative est fournie, en fonction des 
revenus, aux personnes porteuses d'un 
handicap invalidant à plus de 80" ; 
1,2 millions de francs sont consacrés par 
le budget municipal a cet effort de tarifica· 
tion sociale en matière de transports des 
personnes handicapées (un chiffre qui ne 
tient pas compte de l'effort déployé en 
fal'eur du transport des personnes 
agées) ; 
, un projet de val ou de tramway est à 
l'étude, comportant quel que soit le choix 
final. des exigences formelles relatives 
aux normes d'accessibilité: 
, des feux sonores onl été installés sur la 
Place Albert 1" , un carrefour très fré­
quenté par les personnes non voyantes 
car il est situé il proximité du siège de plu­
sieurs associations les concernant. 
Le droit au logement. au travail... 
Leservicedes Relations avec les Handica­
pés est ouvert tous les jours: 81130-
11 h 45. 13 h-11 h 30 
En matière d'intêgration des personnes 
11andicapées au milieu professionnel. la 
Mairie montre l'exemple en dépassant le 
quota des 6 ~ réglementaires. 

DES ISITIATIVES 

l' 0 U R 

S E1'i S IBILISER 

Le Salon EuroHandicap 
L'an dernier, au mois de juin, le Corum 
accueHlait le premier salon européen 
consacré au Handicap. Articulés autour 
de trois temps (orts, les cinq jours du 
salon ont donné lieu à .-
- un colloque, comportant plusieurs jour· 
nées il thêmes (conférences + ateliers de 
tra ... -ail), 
- un lieu d'exposition et d'animation réu­
nissant notamment des entreprises de 
travail protégé, 
- une soirée de gala et de remise de prix 
~Handinov· récompensant des projets 
innovants facilitant l'autonomie et l'épa­
nouissement des handicapés. 
Le prochain Eurohandkap donne rendez­
vous en décembre 1993 il tous ceux qui 
souhaitent faire progresser la vision du 
handicap, notamment dans le ~Regard 
des autres ~ , un des thèmes du pro­
gramme qui sera traité a partir d'une 
réflexion sur le Mythe par Umberto Eco. 
D'autres personnalités sont attendues 
pour celte prochaine édition d'un Salon 
que les organisateurs veulent ambitieux 
et constructif, et pour lequel la Ville de 
Montpellier, par le biais de M. Vincent 
Michel, s'emploie activement 
La journée "Les Handicapés dans la 
Ville" 

LA CITE 
Pour la ~ixieme année consécutive, 
l'&:olc Nationale de Techniciens de 
l'Equipement a organise, en liaison a\·ec 
la V[!!e de Montpellier et l'Association 
Défi-Handicap, une jQurnée de formation 
sur le thème de l'accessibilité de> lieux 
pubhcs aux handicapés moteurs et senso­
riels. 
Ceue journée vient en conclusion d'une 
année de fonnation pour lt.'S technici~ns 
supérieurs du Ministère de l'Equipement 
qui vont occuper des postes dans les 
domaines de la construction publiQue, 
l'amenagementet l'urbanisme, la voirie et 
les réseaux, les bureaux d'etudes ... t'oh­
jectif numéro un de cette initiative repose 
sur la découverte, par les futurs techni­
ciens, du milieu urbain vu d'un fauteuil 
roulant, pour leur faire lOucher du doigt, 
la réalité quotidienne d'un handicapé. 
L'accessibilité relevant parfois plus du 
parcours du combattant que la balade 
ordinaire. 
Journée de sensibilisation donc, mais 
aussi de réflexion il travers l'exposé d'un 

architecte du MinislÈ:re de l'Equipement. 
sur la rég!em~ntation spécial ~handic:ap~ 
en matière de construction et d'amenage­
ments urbains, et les intervt'nt1ons de 
Pierre Soto et Christiane Fourteau faisant 
le point sur l~ améliorations menées et il 
m\'ner par la Ville de MontpelliL'r. 

Le réseau Horizon 
De 1983 a 1988, Montpellier avait été 
désignée district pilote dans le réseau 
européen Hélios. 

En 1992, Montpelliercontinueà faire par­
tie des villes qui oeuvrent tous les jours en 
faveur de l'insertion des handicapés, en 
appanenant au réseau Horizon qui mène 
une action reconnue dans ce domaine par 
la Commission des Conununautés. Dans 
le cadre du Fonds Social Européen dont 
un des objectifs prioritaires esl d'aider les 
zones les moins développées de la CEE, 
Montpellier tr.waille en partenariat avec 
les villes grecques pour l'intégration des 
handicapés à travers la mise t'n place de 
structures inexistantes à l'heure actuelle. 

SERVICE DES RELATIONS 
AVEC LES PERSONNES HANDICAPEES 
1, rue de la Monnaie - Tél. 67 14 57 41 

PIERRE SOTO : 
"DEPASSER LE HANDICAP" 
~ 32 ans, Pierre Soto est un exemple éloquent d'assimilation du handi­
fiiJ cap. Arthitecte, imenteur. consultant, il manie av\'( ilIS3nœ le port de 
multiples casquettes dont toutes témoignent d'une volonté affinnée de fair~ rimer 
paraplégique avec d)1Ianüqut. Aussi différentes soient-elJes. ces acti~tés 
convergent, en toute logique et de manicre complémentaire. \"t1'S des applica­
tions qui \isent a fadliter le handicap au quotidien. 
Architecte, Pierre Soto essaie de faire adopter un réflexe de base nouveau, qui 
prenne en compte la satisfaction de TOUS les usagers, en integraIIt le handicap 
ell amont de la ronception, au même titre que les aulres contraintes existant~ 
(espace, sécurité. ,.). Consultant il la Mairiede Montpellier, il contrôle la confor­
mité des pennis de œnstruire aux nonnes d'acœss.ibilité. lnveoteur, il met au 
point un fauteuil roulant pliableét transportable, pesant, S3( compris, St!ulement 
1_ . . .. 
En dénominateur commun a toutes ces actmtes, se conjuguent une eneI'gle pro­
pre â un tempérament et unf' pt'r5ODIlalité d'action, une com·ictjon • œlle qu~ le 
handicap cesse d'en être un pour œlui qui le dëpasse -, et une morale deroulanl 
de cette profession de foi : il faut sortir, agir, construire pour ne pas éveiller dans 
k regard des autres le sentiment de difference SI difficile il supporter. 
Appliquant cetteregle il 200 ,PierreSoto penSt"qu'~il n'y a plus, aujourd'hui de 
métiers interditsaux handicapés", pas plus Qu'il n'y a d'activites Interdit.es. n faut 
seulemenl ne pas confondre une pratiquE' inconsciente du el un lOisir ... 
téméraire mais pas dangereux! C est ainsi . fauteuil) impeni-
tenl se encore pret à vOU!; don-

stage de parapente ! 
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amélioration du maté­
riel, type fauteuil, 
orthèse ou prothèse; 
la prise de conscience 

des collectivités au phénomène Handi­
sports relayee par le dynamisme d'une 
Fédération qui compte en France, à 
l'heure actuelle plus de 20000 licenciés et 
près de 300 clubs, expliquent peut-être la 
oise de croissance que tra\"CfSeIlt aujour­
d'hui de nombreux clubs. Obligés, pour la 
plupart, de s'accomoder des installations 
sportives conçues pour des valides. ils 
jonglent a\'CC les horaires, les lieux d'en­
trainement et limitent leurs ambitions, et 
par là même celles de leursadhêrents, à 
une pratique sportive de détente et de loi­
sirs. 

"POSITIVER " 

LE H ANDICAP 

Le Oub Montpellier Handisports, crééen 
1974, échappe à ce shéma type, non seu­
lement par la variété des activités propo­
sées, mais également par le niveau des 
performances et l'organisation de ses 
structures. Les récentes victoires aux 
Jeux Paralympiques de Barcelone de deux 
montpelliérains, Corinne d'Uno et 
Thierry Caillier, ont permis de donner la 
mesure du travail accompli depuis 1985, 
par la nouvelle équipe dirigeante, pour 
mener ce club crié à l'origine par des 
parents d'enfants handicapês autour de 
trois activités (natation, basket, gymnas­
tique) jusqu'au plus haut niveau où il évo­
lue actuellement. Sous lImpulsion du 
Président Philippe Robardet et de Jean 
Marc Barbin, Directeur Technique, un 
important effort d'investissement et d'en­
cadrement ont permis, en effet, de dérmir 
rapidement une nouvelle orientation 
sporti\'e b.'Oluant autour de quinze disci­
plines et axée autant sur la pratique de 
sports loisirs que de la haute compétition. 
MO}-eTI de lutte contre l'isolement. le 
sport, par le goût de la perfonnance etdu 

LLIER 
DISPORTS 

Br 
BASKET BALL V OLLEY BALL 
' Montpellier- • t.-lliC-AS 
A~~ Gre.m. 

dépassement de soi, permet aussi dans 
bien des cas de ·positiver" son handicap. 
En accueillant, au mois d'août demier, les 
jeux Handisports qui ont rassemblé pen­
dant 1 semaine plus de 3000 athlètes sur 
la ville, la MWlicipalité de Montpellier 
entendait rappeler l'importance qu'elle 
accorde à l'intégration du handicapé dans 
la ville. Plus de 200 000 F. ont été utilisés 
à cet effet pour rendre accessibles plu­
sieurs installations sportives (Piscine de 
la Paillade, StadePhilippidès, Stade de La 
Mosson, Palais des Sports René Bougnol, 
Alain Achille ... ), et les nouveaux équipe­
ments de la ville (comme le Centre Eques­
tre ou les Tennis Municipaux de Gram­
mont) tiennent compte des impératifs liés 

à leur utilisation par les handicapés. 
Beaucoup reste encore à faire. Pour l'ins­
tant, Montpellier Handisports évolue 
essentiellement sur les instaUations du 
Centre Propara, spécialisé dans la réédu­
cation des paraplégiques et tétraplégi­
ques. En autorisant les licenciés de Mont­
peIlier Handisports à utiliser la piscine t:1 

le gymnase de Propara pour leur entraÎ' 
nement, le centre permet aussi à des 
patients en pêriode post-traumatique de 
rencontrer des personnes handicapées 
autonomes, et de les preparer à une pro­
chaine réinsertion, Plusieurs activités de 
Montpellier Handisports (squash, aéro­
nautique, \'01 à voile) se pratiquent égaIe­
ment dans des clubs d'accueil, ce qui per­
met d'élargir la palette des actnités 
proposées sur Montpellier même (athlé­
tisme, badminton, basket, natation, 
hockey sur fauteuil, musculation, halté­
rophilie, électric-ball. g}lIInastique, 

char-il-voile, équitation, plongée, tennis, 
tennis de table, tir à l'art, ski, ... ). Seuls, 
la natation. le tennis et le tennis de table 
se pratiquent en çOlIlpétition, encadrés 
par des formateurs de l'UFR STAPS ISSUS 
de filières "réadaptation-. 
Toutes sortes de handicaps sont repré­
sentés au sein de Montpellier Handi­
sports, polyos, !nfinnes moteurs céré­
braux, non-voyants, avec cependant une 
importante population de personnes sur 
fauteuil. Mais la grande difficulté à 
laqueUe se heurtent inévitablement les 
handicapés qui souhaitent pratiquer une 
activité sportive tient essentieUement au 
transport. Actuellement le GlliP, est le 
recours indispensable du handicapé qui 

Mo~lIier 
Handlsc"" CIUS de 
15 dise plines oisin 
pour conju9uer sport 
et détente. 

ne dispose pas d'un moyen de locomo­
tion. Un groupe d'étudiants d'llIf s'est 
penché sur ce problème et a soulevé l'idée 
d'instaurer sur Montpellier un système de 
~Ticket-taxi" qui existe dans d'autres 
villes de France et qui pennettrait d'aller 
encore plus loin dans la solidarité. Mont­
pellier Handisports qui a toujours été aidé 
par la Ville et le District, mérite bien cette 
attention si l'on juge le travail accompli 
par son président passé maitre dans l'art. 
d'organiser sur la ~llle de formidables 
manifestations sportives. Uue énergie et 
un dévouement soulignés l'an passé lors 
de la NuitdesGuilhems qui attribua il Phi­
lippe Robardet, celui du meilleur diri­
geant de club. 
MONTPELLIER 
CLUB HANDISPORTS 
Maison des Sports 
200, av. du Père Soulas 
34090 Montpelüer -Tél. : 67 54 62 44 

Le 
montpelliérain 
Thierry caUlier 
médaille 
d·a.rgent en 
tennis par 
équipe aux 
demien Jeux 
Paralympiques 
de Barœlone. 

8 jan~er 93 9 janvier 93 
PalaiS des Sports Palais des Sports 
' Montpellier-BCM Bougnol 
Gravelines , MUC - Coupe 
30 )anvier 93 d'Europe 
Palais des Sports 3< tour 
Coubertin 13 janvier 93 ou 20 

FooTBALL 
, MHSC­
Toulouse 
9 janvier 93 
Stade de la 
Mosson 
, f.rnSC -Toulon 
23 janvier 93 
Stade de la 
Mosson 

MANO BALL 
, .,. chalenge 
international du 
MUC 
7 février 93 
Palais des Sports 
Bougnol 

ianvier 
Palais des Sports 
Bougnol 
, r-.ruc -Mulhouse 
23 jan\ier 93 
Palais des Sports 
Bougnol 
, MUC Coupe de 
France 1/4' 
3 février 93 
Palais des Sports 
Bougn.1 
'MUC - Arago 
Sète 
6 février 93 
Palais des Sports 
Bougnol 

RuGBY 
MRC . Valence 
d'Agen 
24 janvier 93 
Stade Sabathé 

12 JANVIER, OPERA BERLIOZ 

le NUIT 
DES GUILHEMS 

r-.i3 réée il Y a huit ans par l'Office 
~ Municipal des Sports, la Nuit 
des Guilhems récompense traditionnelle­
ment les meilleun; sportifs de l'année au 
cours d'une soirée de fêle, organisée 
cette année pour la première fois dans le 
cadre superbe de l'Opéra Berlioz. 
Temps fort du calendrier sportif de la 
viUe, cette manifestation reflète la 
volonté de Christian Bt!nézis, Adjoint aux 
Sports, de toujours relier la notion de 
sport à celles de plaisirs et de fêtes. 
L'année 1992 écoulée, a été particulière­
ment riche en grands événements spor­
tifs, n(Jtamment avec la participation de 
plusieurs athlètes montpelliérains aux 
Jeu>: O~,npiques d'Albertville tl dt' Bar· 

celone. Un Guilhem, spécialjeuxOlympi· 
ques, sera d'ailleurs décerné cette année. 
L'ouverture de cette manifestation aux 
,ilIes du District pennettra également de 
re:ompellser le meiUeur club et la mani­
festation sportive la plus réussie sur l'en­
semble du District. 
Le choix du programme el du lieu de cette 
~ édition de la Nuit des Guilhems asso­
ciera \'Olontairement le monde sportif à 
celui de la culture et des arts, histoire de 
montrer que chacun parle. un même lan­
gage, primant la rencontre, la rigueur. le 
respect et l'excellence. 
~uit des Guilhcms 
12 janvier à 21 h 
Opéra Berlioz 
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MUSIOUf 
O«OIESru 
PHILHARMONIQUE 
• RESPIGHI 
Airs et danses 
antiques, 1'" suite 
• BEETHOVEN 
Concerto n° 4 en 
sol majeur pour 
piano et orchestre 
opus 58 
• SCHUMANN 
Symphonie nO 2 en 
ut majeur opus 61 
Direction: Hiroshi 
Wakasugi 
DezsO Rann. piano 
Samedi 9 janvier 
à17hOO 

CINfMA 
JEAN VIGO 
• CHIEN ENRAGE 
de Akira Kurosa'WëI 
Japon - 1949 
Jeudi 7 janvier à 
20h30 

• LES 
CONTREBANDIERS 
DE MOONFLEET 

Dimanche 10 de Fritz Lang 
janvier à 10 h 45 U.S,A. - 1955 
, MAHLER Jeudi 14 janvier à 
Symphonie n' 9 en 20 h 30 
ré majeur ' L'ILE NUE 
Direction: James de Kaneto Shindo 
Loughran Japon - I960 
Vendredi 5 février Jeudi 21 jamier à 
à20h30 20h30 
Samedi 6 février Tél: 67 04 26 36 
à 17 h 00 
Tél: 67616721 

jEVDlS DE 
IEWNEUVE 
• LE QUINTETIE 
DE CUNRES DE 
MONTPELLIER 
Programme: La 
suite de West Side 
Story de Léonard 
Bernstein 
Réservations: 
67751034 

COfICERn jU 

• RITUEL 
Groupe du 
violoniste F. Tadi) 
8 janvier à 
21 h30 
' SCAX 
15 janvier à 
21 h 30 

• CHRISTIAN LAVlGNE 
QUARTET 

aNIMA 
ALLEMAND 
• LE ROI ET SON 
BOUFFON 
Frank Berer· 1981 
7 janvier à 
20h30 
Maison de 
Heidelberg 
• TADELLOSER & 
WOLFF 
de Eberhanl 
Fechner (1975/76) 
14 jamier à 19 h 
Amphi F· Paul 
Valery 
• ALLEMAGNE 
MERE BLAF.\RJJE 
de Helma Sanden;­
Brahms 
21 jamier à 
20h30 
Maison de 
Heidelberg 
Renseignements: 
67604811 
• LA PATRIOTE 
de AJexander 
Kluge 
28 janvier à 19 h 
Amphi F . Paul 
Valery 

22 janvier à MEDIATHEQUE 
21 h 30 
• EMMANliEL GUlDBERG 
BEX Qt1INTIT Projections sur 
29 jamier à support ~idéo 
21 h 30 • HOTEL DU 
Jazz Action NORD 
43, rue lIenri de M. Camê, 1938 
René 8 janvier à 

~ 15h00 
672250 JO • BOUDU SAUVE 
SALLE VlCTOIRE 1 DES EAUX 
• MAMA KIN. de]. Renoir. 1932 
APACHE & FLY 15 janvier à 
AND THE TOX 15 h 00 
û:mœn en faveur • LE GRAND JEU 
de la Yougoslavie del. Feyder, 1933 
Dimanche 24 22 jamier .il 
janvier â 20 h 15 h 00 
• YORTIED - • DROLE DE 
BLACK SUN DRMIE 
Samedi 30 de M. Camé. 1937 
janvier à 21 h 29 janvier à 
1é1:67479100 15h00 
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"IMAGES SANS 
CAMERA" 
Conférence de 
Christian Camé 
IRlM­
Vidéothèque 
14 janvier à 
18 h 00 
SaUe Rabelais 
Tél: 675270 14 

"LECHANT DU 
CYGNE DE 
MAHW " 

La 9" symphonie 
Conférence de 
Henry-Louis de la 
Grange 
Les Amis de 
l'Orchestre 
La Maison de 
Heidelberg 
29 jam;er à 
20h30 
Salle Beracasa . 
le Coruro 
Tél: 67616721 

OPfRA 

UYRES 
"REGARQSSUR 
L;\LLEMAG~'E 
UNIFIEE" 
Exposition de 
livres rêalisés par 
tes Goethe· 
Instituts en France 
Maison de 
Heidelberg 
676048lJ 
~ESIRIT DU UEU 
7 peintres et 
sculpteur.; 
exposent au Carré 
Sainte-Anne 
Jusqu'au 17 
janvier 93 
Tél :67608242 

THfATRf 
ruJZEYEm 
• ARLEQUIN. 
SERVITEUR DE 
DEUX MAITRES 
de Carlo Goldoni 
Jeudi 7 janvier à 
19h00 
8, 9, 11 janvier à 
20h45 
10 janvier il 
18h00 
• LE CHEVALIER 
D'OLMEDO 

RECITAL AGNES de Lope de Vega 
MELLON (soprano) 20, 22 jao~er à 
Beethoven _ 20 h 45 
Schubert· Poulenc Jeudi 21 janvier à 
-Satie - joplin _ 19? 00 
Bernstein ' L INQUIETIJDE 
Mardi 19 janvier (;r partie du 
â 20 h 30 discours aux 
Salle Molière animaux) 

W lOfIIES 
D'HOFFMANN 
de Jacques 
Offenbach 
22,29 et 31 
janvier à 20 h 00 
24 et 31 jamier à 
15h 00 
Opéra Comédie 

de Valère Novarins 
Jeudi 28 janvier à 
19h00 
29, 30 janvier à 
20h45 
Location: 
6764 14 42 
ou 67 580813 

TltEATRE 
LAKAIAL 

_ ..... II··CHAIR 
CHERIE" 
de Yves Lebeau 
du 6 au 17 janvier 
il 21 h 
(le dimanche à 
17 h) 
Relâche lundi et 
manIi 
, Sonate pour deux 

1IOIS BA1lm 1 femmes 
Di PAUL TAYLO« Seules et une dté 
Paul Taylor Dance HLM 
Company Du 20 au 31 
mercredi 27 jan"ier janvier il 21 h 00 
il 20 h 30 Oe dimanche il 
Opéra Berlioz 17 hl 
Réservations: Relâche lundi et 
6766 00 92 mardi 

[xPOS 
PH010 
DANIEL FRASNAY 
·Portraits des 
Jours et de la nuit" 
Du 5 jan"ier au 13 
février 
Espace Photo 
Angle 
LeCorum 
6779 1509 

Théâtre Lakanal 
20 rue Lakanal 
67796551 
NOUVEAU 
TltEATRE 
• Le Chant de Ja 
Baleine 
abandonnée 
de Yves Lebeau 
les 27, 28, 29. 30 
janvier il 21 h 
dimanche 31 il 
17 h 
19. rue Chaptal 
675864 76 

MONTPELLIEII. 101 0 T Il. E 

DU 28 AU 31 JANVIER 

4e WEEK END 
DU CINEMA 

BRITAN E 
~ tant et tant parJer d'humour 
~ anglais, on en est venus à 
oublier que les britanniques aimaient rire, 
surtout les écossais, même si comme 
c'est le cas d'Alexandre Mackendrick, ils 
sont nés dans la ville la plus ~collet­
monté~ des USA. Il n'y vit d'ailleurs le 
jour qu·accidentellement. puisque toutes 

THE 
~e, 

ses études se déroulèrent à Glasgow d'où 
il ne partit que pour aller trnvaillercomme 
scénariste d·abord. conune réalisateur 
ensuite. dans les studios londoniens et 
plus particulièrement aux Ealing Studios. 
sous la direction de Michel Balcon, auquel 
les écrans anglais doivent tant. 
C'est dire que ses titres ne dépareront en 
rien un week end prolongé consacre sur­
tout au cinéma venu d'Outre-Manche 
pour nous dirertir, non sans amères pen­
sées. C'est à une tradition bien ttablie 
consacrée il ce monde merveilleux et 
déroutant qui s'étend de Southampton 
aux Iles Orcades que seront vouées ces 
heures de projection. Cette tradition veut 
que les sujets de Sa Gracieuse Majesté 
sachent rire d'eux·mêmes avec désinvol­
ture ; c'est là leur manière la plus efficace 
de faire de la critique sociale dans les 
années SOcommedenosjours. li. cetitre, 
~Iackendrick est un cinéaste exemplaire : 
il arriverait sans peine. en une seule pro­
jection de ·"'llisk)· Galore~ à convaincre 
la plus obtuse des ligues de tempérance 
que les itiens de Barra Island (outer 
Hébrides) ont plus besoin d'eau de vie 
régionale (de scotch donc) que de tisane 
de \·ef\·eine. 

"L'homme au complet blanc· et ~The 
Lady Kil1ers" sont aussi irrésistiblement 
drôles, Ses descendants en dnéma ne lui 
cèdent en rien, capables de faire fonction-

ner les zygomatiques les plus paresseux 
avec des sujets aussi peu ragoûtants que 
l'anthropologie (Est the riche). Figure de 
proue d'un cinéma qui. malgré le fog, 
n'engendre pas la mélancolie. c'est ainsi, 
pour paraphraser Vialatte. qu~exandre 
est grand~, 

Pierre Pitiot 

PROGRAM E 
• Rétrospecli..-e John Grierson et 
les documentaristes 
'Hommage il AJexander ~Iacken­
drick, le dissident des studios 
Ealing 
· \\'hisky Galore! (whisky à gogo) . 
1949 -
- The man in the white suit 
(L'homme au complet blanc)· 1951 -
- The Lady Killers 
(Tueurs de dames) - 1955-
- Sv.-eet Sinell of Success 
{Le grand chantage 

Alexander Mackendrick; 

' Da\'Îd l.ean et Richard Lester 
- L'esprit s·amuse. D. Lean - 1945-

The knark - R. Lester - 1965 -
' Le Cinema des années 80 
· Too much 
David Leland . 198i • 
· "Kat the rich~ 
Peter Richardson - 1989 -
· Lite is sweet 
~lik, Leigh - 1990-
Dans la mesure du possible, tous les 
films présentés sont diffusés en \'er· 
sion originale sous-titrée. 
Le -1' week-end du Cinéma Britanni­
Que est une initiative conjointe de 
l'IRIM avec la collaboration de la 
médiathèque et du cinéma dub Jean 
Vigo. 

l , 9 3 , , , , 

------,----jrn ru] llJ 1] ru] lB1 [f1--­

.le ... -Charles Blai. - "Eho". 1'81. 

.lean-eharles ..... peint sur des affiches an-ach~ dans les 
rues. Le matériau. seoètement. dicte .. densit6 • 
I·,....,e ..... WsItation, son ondulation et la mémoire 
d'une hhtoire collective .. ' recouvre une mytholog&e -_. 

MONTPELLIER l'lOT R E 

LA COLLECT 
LAMBERT 
A 

TPELLIER 
Plus de 300 œuvres (peintures et sculptures) constituent le fonds exceptionnel de la plus 

grande collection privée française d'Art Contemporain donnée à la Ville par Yvon Lam· 
bert. 

n retiendra donc 
les noms de trois 
grands donateurs 
dans l'histoire des 

arts plastiques à Montpellier: Bruyas, 
Fabre et Yvon Lambert". 

C'est en ces tennes que Georges Frêche a 
souligné l'importance de l'arrivée pro­
chaine à Montpellier de la plus grande col­
lection privée française d'art contempo­
ram. 

Ceue coUection, unique en Europe. est 
celle d'un -galeriste" parisien, Yvon Lam­
bert. observateur passionné des artistes 
de son temps. quiarëussi. en 25 ansd'ac­
tivité professionnelle, à rassembler une 
collection qui dresse un panorama excep­
tionnel et cohérent de différents courants 
anistiques de ces dernières années. 

En décidant de faire don de cette coUec· 
tion à l'Etat, Yvon Lambert entendait en 
preserver l'unicité. Le choix de Montpel­
lier rêpondait aussi à son attachement 
pour le sud et une ville dont il aimerait 
bien, à l'avenir, faire un port d'attache 
avec Paris. 

L'intervention du Ministère de la Culture 
a pennis rapidement de définir le projet 
sur la ville et dans le cadre d'un monu­
ment historique, le Couvent des Ursu· 
lines. 

Plus de 22 MF ont déjà été inscrits au 

Sol Le W-att : "'Wall Drawing nO 5J8" 1'84-1'BB. Vue 
partielle de "installation au Chatea u d 'Oiron. 

Budget de l'Etal pour réaliser. sur deux 
ans. les travaux d'aménagement des 
Ursulines, qui accueilleront ainsi dans un 
horizon prochain le Cenne ChorigJaphi­
que National de Dominique Bagouet et la 
collection Lambert, 
Montpellier confirme ainsi son attache­
ment au dêveloppement des arts plasti­
ques, tel qu'il a été encouragé ces der­
nières années avec la création du Pavillon 
du Musée Fabre. l'organisation des exp0-

sitions au grand succès populaire (Miro, 
Cotubet, Bazille et la future exposition 
-Grand siècle" sur les peintres français du 
XVIIe). ou le recrutement d'un nouveau 
Conservateur d'Etat, Michel Hilaire. au 
Musée Fabre. 

A l'occasion de sa 'mIuea Montpellier, 
YvOll Lambert a offert-3 la Bibliothè­
que de la Ville un ouvragede bibliophi­
tie édité à son initiative et par ses soins 
en 1992. 
·Une rêverie émanée de mes loisirs-, 
éait par Jean Claude Lebensztein et 
illustré par Robert Barry, est consacré 
au plagiat dans le domaine artistique. 
Ce livre viendra enrichir la collection 
de la bibliothèque municipale qui 
recense plus de 1100 ouvrages de 
bibliophilie contemporaine, la plaçant 
ainsi au tout premier rang dans le 
domaine du Uvre illustré du XXt siè­
cle, 

PAVILLON DU MUSEE FABRE 

Le musée Fabre a le plaisir de reœvoir, 
depuis le 18 décembre 1992, J'exposition 
Picasso linograveur conçue et réalisée par 
Danièle Giralldy, conservateur du musée 
Picasso d'Antibes. 
Picasso, insatiable découvreur de techni­
ques et de fonnes, s'enthousiasme dès 
1954 pour la technique de la linogravure: 
l'artiste appréhende directement à l'aide 
d'une gouge la matière malêable du lino­
léum, réalisant un dessin en relief qui, 
encré. en noir ou en couleurs. servira à 
imprimer la feuille de papier. 

La centaine de tinogravures que l'on va 
découvrir, échelonnée de 1954 à 1965, 
est le fruit d'une étroite collaboration 
entre l'artiste et un jeune imprimeur de 
Vallauris, Hidalgo Amera, qui a appris 
cette technique à Salzburg chez KizeL 
Les thèmes abordés sont souvent proches 
de la peinture: la tauromachie. les bac­
chanales, les natures mortes, les por­
traits féminins ou encore les variations à 
partir de maitres anciens. Qetllle fille 
selon Cranach le jeune. 1958). 
La plupart des linogravures furent éditées 

N V .1 Il Il. 1 9 , 3 oS • , , , 

à cinquante exemplaires par le marchand 
de l'artiste, Kahnweiler, 

MontpeUier est heureuse d'accueillir 
cette exposition qui depuis 1988 a été pré­
sentée, après Antibes, à Martigny, Barce­
lone. Auckland, Macao, Taipei, Bolzano, 
Turin, Leipzig .... où elle a rencontré un 
très grand succès. 

Jusqu'au 17 jan,,;er 93 
Pavillon du Musée Fabre 
TéL: 6766 1346 
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avec comédienne 
Nelly IIo'!Jeot. 

Les artistes hériteraient de la terre 
et le monde serait un jardin. 

1'90: MSo Schnell" 
au Corum. 

Pévrier 1"2 : Tri.ha 
Brown accueillie en 
résidence. la Compagnie. 

"'2 : Dominique 
Bagouet. 
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